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CRI D’ALARME DE L’UNICEF : «  BEAUCOUP PLUS DE BOMBES ENTRENT À GHAZA QUE DE NOURRITURE »  

LE BAC 2025 SOUS 
CONTRÔLE, L’ETAT 

VEILLE AU BON 
DÉROULEMENT 
DES EXAMENS 

PAS DE COUPURE GÉNÉRALE 
D’INTERNET CETTE ANNÉE

L’État a déployé des moyens 
conséquents pour assurer le bon 

déroulement des examens, avec la 
mobilisation de nombreuses 

institutions publiques en appui au 
ministère de l’Éducation dans 

l’organisation du baccalauréat. 

Les Etats-Unis, la France, 
l’Allemagne, le Royaume-

Uni, ainsi que certains pays 
arabes, semblent 

coordonner leurs actions 
afin de prolonger 

l’agression contre l’Iran et 
de permettre à l’entité 
sioniste d’en sortir en 

position de force.

TÉHÉRAN DÉCLENCHE UNE CONTRE-ATTAQUE INTENSE 

L’ENTITÉ SIONISTE SOUS 
LES MISSILES IRANIENS  

RÉCOLTE EXCEPTIONNELLE ET PARI RÉUSSI

L’ALGÉRIE ASSURE SA 
CONSOMMATION EN 
BLÉ DUR POUR 2026 
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RÉUNION DU CONSEIL DES MINISTRES 

FAMILLES PRODUCTIVES : LE PRÉSIDENT TEBBOUNE REDÉFINIT LES PRIORITÉS DU PROGRAMME D’AIDE  

L'Iran a riposté avec force contre l'agression 
sioniste.   (Photo D.R)
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Karima Baba Aissa 

A
près la présentation du 
Premier ministre sur 
l’activité gouvernemen‐

tale des deux dernières 
semaines et les interventions 
des ministres concernés, le 
président Tebboune a donné 
une série d’orientations et 
d’instructions. Ainsi, et s’agis‐
sant de la campagne de mois‐
son et de battage de l’année 
2025, le chef de l’État a insis‐
té sur la nécessité de faire 
preuve de rigueur et de vigi‐
lance pour obtenir des résul‐
tats supérieurs à ceux de 
2024. Il a ordonné l’organisa‐
tion, à la fin de la campagne, 
d’une réunion d’évaluation 
précise pour examiner les 
résultats atteints et les efforts 
des agriculteurs et cadres du 
secteur. Il a également exigé 
une réorganisation du dispo‐
sitif de mise en œuvre des 
plans agricoles, avec une 
meilleure structuration des 
directions concernées et une 
reconnaissance des véri‐
tables efforts sur le terrain, « 
non ceux des démonstrations 
honorifiques ». 
Concernant la saison estivale 
et les conditions d’accueil des 
membres de la diaspora, le 

président de la République a 
appelé à la mise en place de « 
toutes les mesures et disposi‐
tions requises afin d’assurer 
une meilleure prise en charge 
et des services utiles aux 
membres de notre commu‐
nauté nationale dans les 
aéroports et ports, pour les 
détenteurs de passeports 
algériens, tout au long de l’été 
», en insistant sur « l’adoption 
des facilités possibles pour
simplifier leur entrée au pays
».
Au sujet du programme de la
famille productrice, le prési‐
dent Tebboune a souligné 
qu’il s’agit là d’un devoir 
envers la femme algérienne. 
Il a salué le « taux élevé de 
remboursement » des crédits 
accordés aux femmes, le 
considérant comme « un indi‐
cateur de discipline, de sincé‐
rité et de rigueur dans la 
réussite des projets de 
familles productrices, qui 
démontrent leur efficacité sur 
le plan social, confirmant 
ainsi que la femme algérienne 
est la moitié de la société ». 
Le président a insisté sur le 
fait que ce programme doit 
devenir « le meilleur levier 
pour l’émancipation de la 
femme algérienne, dans le 

respect de nos traditions et 
coutumes, lui permettant de 
s’affirmer légitimement sur la 
scène politique et dans la 
construction économique ». Il 
a précisé que cette dyna‐
mique doit « insuffler une 
vitalité globale à la société et 
encourager la création de 
richesse à des niveaux 
simples et moyens, mais avec 
une efficacité notable ». 
Il a également ordonné un 
soutien renforcé aux femmes 
porteuses de projets, en leur 
ouvrant plus d’espaces pour 
élargir leurs activités. L’objec‐
tif est de permettre à terme la 
formation d’« un véritable 
bloc économique, comptant 
dans le cycle économique 
national et ayant un impact 
tangible dans la société ». Il a 
aussi affirmé : « Il est impéra‐
tif que la femme rurale béné‐
ficie d’un encouragement 
continu, d’autant plus que la 
demande sur les produits tra‐

ditionnels algériens est en 
hausse, tant sur le plan natio‐
nal qu’international, comme 
le confirment les brillants 
résultats des différentes 
manifestations et foires inter‐
nationales ». 
Sur le plan social, il a évoqué 
les mécanismes de prise en 
charge des femmes victimes 
de violence. Il a souligné « 
l’importance de poursuivre 
l’attention portée au rôle et à 
la place de la femme dans 
notre société, une société qui 
reconnaît de plus en plus sa 
contribution au renforcement 
des liens sociaux d’une part, 
et à la promotion de ses 
droits dans divers domaines 
d’autre part ». 
La réunion du Conseil des 
ministres s’est clôturée par 
l’adoption de plusieurs 
décrets mettant fin à des 
fonctions et responsabilités 
supérieures au sein de l’État. 

K. B. A.

Le président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, a présidé hier une réunion du Conseil 
des ministres consacrée à plusieurs dossiers, 
parmi lesquels les préparatifs de la saison 
estivale, l’accueil de la communauté nationale à 
l’étranger, Campagne de moisson-battage 2025, 
le soutien aux familles productives et la prise en 
charge des femmes victimes de violence.

RÉUNION DU CONSEIL DES MINISTRES 

Familles productives : le président Tebboune 
redéfinit les priorités du programme d’aide

INDUSTRIE 

Sifi Ghrieb insiste sur l’amélioration du taux d’intégration
M. Korso

En visite de travail dans la wilaya de Batna 
samedi, le ministre de l'Industrie, Dr Sifi 
Ghrieb, a appelé les opérateurs écono‐
miques à augmenter le taux d'intégration 
dans les activités industrielles, notamment 
dans la filière automobile, et à améliorer la 
qualité de leurs produits. 
Le ministre, qui a effectué une tournée 
dans les principaux pôles industriels de la 
wilaya, a focalisé sa visite de travail sur 
deux grandes niches : l’automobile et la 
céramique.  « La visite a concerné un cer‐
tain nombre d’installations industrielles 
importantes, dont des projets relevant des 
biens de l’État récupérés et réorientés vers 
l’investissement industriel productif, dans 
le cadre du soutien au développement éco‐
nomique local et national », explique le 
ministère dans un communiqué. C’est ainsi 
qu’il s’est rendu dans la zone industrielle 
de Zana El Beïda où il a visité le chantier de 

l’usine du constructeur chinois Sokon, spé‐
cialisé dans la fabrication de véhicules de 
tourisme et utilitaires. Selon ses respon‐
sables, ce projet devrait créer plus de 1300 
postes d’emploi dès le démarrage de l’usi‐
ne. Par ailleurs, dans la zone industrielle 
de Kechida, Dr Sifi Ghrieb a visité le site de 
production de la société GMI, spécialisée 
dans la fabrication de camions et de bus, 
comme il a également inspecté les installa‐
tions annexes de cette usine, dans le cadre 
de la relance de l’industrie mécanique 
nationale. Le ministre s’est ensuite rendu 
dans la région d’Oued Chaaba où il a ins‐
pecté les installations du groupe Tirsam, 
notamment la nouvelle unité spécialisée 
dans la fabrication de camions et de maté‐
riel agricole. Sur place, il a pris connais‐
sance des capacités de production de l’en‐
treprise et de ses projets. La visite de tra‐
vail à ce projet d’industrie mécanique s’in‐
tègre dans la politique industrielle menée 
actuellement par le ministère pour l’émer‐

gence, avec des partenaires étrangers, 
d’un tissu industriel national tourné vers 
la construction automobile. C’est dans ce 
sens que le ministre avait reçu mardi der‐
nier au siège du ministère une délégation 
de haut niveau représentant la SARL Auto‐
mobile New Generation. Cette délégation 
comprenait des représentants de l’entre‐
prise chinoise OMODA/JAECOO, filiale du 
groupe CHERY spécialisée dans la fabrica‐
tion de véhicules de tourisme, ainsi que 
son partenaire algérien, représenté par le 
patron du Groupe IRIS. Selon le ministère, 
les entretiens ont porté sur les détails d’un 
projet de fabrication de véhicules de tou‐
risme en Algérie, un projet qui ambitionne 
notamment de renforcer la production 
nationale, d’élever les taux d’intégration 
locale en matière de véhicules et de pièces 
détachées et de mettre en place un écosys‐
tème industriel moderne et compétitif.  

M. K.
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RÉCOLRÉCOLTETE 
EXEXCEPTIONNELLECEPTIONNELLE 
ETET PARIARI RÉRÉUSSISSI 

L’Algérie assure 
sa consommation 

en blé dur pour 
2026

La promesse faite par le président 
Abdelmadjid Tebboune à plusieurs 
reprises semble en passe d’être tenue 
: l’Algérie n’aura plus besoin d’impor‑
ter de blé dur en 2026. Une récolte 
abondante cette année devrait per‑
mettre au pays d’atteindre l’autosuffi‑
sance pour ce produit stratégique. 
Depuis Chlef, où il a donné le coup 
d’envoi de la campagne de moisson‑
battage 2025 dans les régions du 
Nord et des Hauts Plateaux, le 
ministre de l’Agriculture, Youcef 
Cherfa, a affirmé que les prévisions 
annoncent une production suffisante 
pour couvrir les besoins nationaux en 
blé dur tout au long de l’année 2026. 
Ce résultat s’inscrit dans la stratégie 
fixée par le chef de l’État, qui, lors des 
Assises nationales de l’agriculture en 
février 2023, avait affirmé que l’Algé‑
rie pouvait répondre à sa propre 
demande. Ainsi, avec trois millions 
d’hectares cultivés et un rendement 
moyen de 30 quintaux à l’hectare, le 
pays peut produire jusqu’à neuf mil‑
lions de tonnes de blé par an. Le 
ministre s’est montré confiant, évo‑
quant une campagne « prometteuse » 
marquée par de « très bons rende‑
ments », notamment dans les régions 
du Sud où les résultats dépassent lar‑
gement les prévisions. Les rende‑
ments atteignent 55 à 80 quintaux à 
l’hectare, a‑t‑il précisé. Par ailleurs, la 
filière orge montre elle aussi des 
signes de progrès notables. Selon You‑
cef Cherfa, la production nationale 
permettra de couvrir une grande par‑
tie des besoins de l’année à venir, 
avec des performances meilleures 
que celles de la campagne précéden‑
te. Le ministre a également évoqué le 
développement de deux nouvelles 
cultures : le colza et le soja. La pre‑
mière, cultivée sur 21 000 hectares à 
l’échelle nationale, devrait contribuer 
à renforcer la production locale d’hui‑
le de table, grâce notamment aux uni‑
tés de trituration déjà opération‑
nelles. Quant au soja, l’Algérie en est 
encore à ses débuts, avec une premiè‑
re expérience menée sur 100 hec‑
tares. Le ministre a appelé à élargir 
cette culture à davantage d’exploita‑
tions agricoles, soulignant son impor‑
tance pour l’industrie agroalimentai‑
re. 

Y.B.  
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P
our la troisième fois d'af‐
filée, l’entité sioniste et 
l'Iran ont échangé des 

frappes aériennes et des tirs 
de missiles aux premières 
heures de la journée d’hier , 
dans une crainte générale 
d’un embrasement de la 
région.  L’hypocrisie et les 
deux poids deux mesures de 
l’Occident, la veulerie et la 
traîtrise de certains régimes 
arabes, ont une nouvelle fois 
pris le dessus dans cette 
agression flagrante où l’on ne 
condamne pas l’agresseur. 
Mieux encore, les États‐Unis, 
la France, l’Allemagne, le 
Royaume‐Uni et certains 
régimes arabes agissent de 
concert pour faire perdurer 
cette agression contre l’Iran 
et permettre à l’entité sionis‐
te, partie qui a commencé les 
hostilités en violation du droit 
international, d'en sortir vain‐
queur. Certains régimes 
arabes tremblent déjà à l’idée 
que Gaza et l’Iran sortent 
vainqueurs de cette guerre. 
Tout est fait, y compris don‐
ner des trillions de dollars, 
pour anéantir l’axe de la résis‐
tance au Proche‐Orient. Dans 
ce spectacle où l'hypocrisie 
occidentale, la traîtrise et la 
couardise arabes puent à 
plein régime, l’Iran fait tout 
pour que l'entité terroriste 
d’Israël n'impose pas sa 
volonté à la région et au 
monde. Ce dimanche à l'aube, 
l'Iran a tiré une nouvelle salve 
de missiles en représailles 
contre des cibles en Israël, 
causant des morts et des 

dizaines de blessés. Selon les 
médias hébreux, les missiles 
iraniens ont causé d'impor‐
tants dégâts aux habitations 
et aux bâtiments. Cette nou‐
velle vague de missiles ira‐
niens a fait, selon le dernier 
décompte, 10 morts et plus de 
240 blessés chez les sionistes, 
les missiles tombant dans les 
zones de Bat Yam et de Reho‐
vot, au sud de Tel‐Aviv. Des 
dizaines de maisons et de 
bâtiments ont été endomma‐
gés, notamment l'institut de 
recherche Weizmann à Reho‐
vot. L'agence de presse Fars a 
indiqué que l'Iran avait utilisé 
des missiles Imad, Qadr et 
Khaybar lors de l'attaque de 
ce soir contre Haïfa et Tel 
Aviv. L'agence de presse offi‐
cielle iranienne IRNA a révélé 
de son côté qu'un missile 
hypersonique avait été utilisé 
lors de la dernière attaque 
contre cette ville. Cité par 
l'agence de presse Fars, le 
ministère iranien de la Défen‐
se a rapporté que des missiles 
sionistes avaient touché un 

bâtiment administratif du 
ministère et un centre de 
recherche, ainsi qu'un impor‐
tant dépôt de carburant dans 
la capitale. Au cours des deux 
derniers jours, l'Iran a entamé 
ce qu'il a baptisé « une répon‐
se écrasante » à l'agression 
dont il fait l'objet, en tirant 
des centaines de missiles 
balistiques en direction de 
l'État d'Israël. Samedi, des 
sites hébreux ont évoqué un « 
événement très grave à Tel‐
Aviv après le tir d'un missile 
iranien », sans donner plus de 
précisions. Le gouvernement 
sioniste a appelé les médias et 
la population à ne pas filmer 
les dégâts. Lors d'une confé‐
rence de presse tenue hier, le 
ministre iranien des Affaires 
étrangères, Abbas Araghchi, a 
souligné que les frappes de 
son pays contre l'État d'Israël 
constituaient un droit légiti‐
me. « Notre riposte à l'entité 
sioniste est un droit légitime 
selon les lois internationales 
et nos attaques se poursui‐
vent », a‐t‐il déclaré, souli‐

gnant que « tout développe‐
ment militaire dans la région 
du Golfe pourrait enflammer 
toute la région ». Nous atten‐
dons de la communauté inter‐
nationale qu'elle condamne 
fermement l'attaque contre 
les installations nucléaires et 
nous avons répondu aux 
attaques sionistes conformé‐
ment au droit de légitime 
défense », a‐t‐il ajouté. « 
Entraîner la région du Golfe 
dans la guerre est une erreur 
stratégique dont le but est 
d'enflammer toute la région », 
a‐t‐il déclaré. Il a également 
noté que l'armée iranienne « 
s'est concentrée sur des cibles 
en territoire israélien », souli‐
gnant que « nous ne deman‐
dons pas l'extension de la 
guerre à moins qu'elle ne 
nous soit imposée ». L'entité 
ne veut ni d'accord dans le 
domaine nucléaire, ni de 
diplomatie », a déclaré M. Ara‐
qhchi, ajoutant que « ce que 
l'entité a fait à l'installation de 
Natanz vise à saboter les 
négociations ». H. H.

TÉHÉRAN DÉCLENCHE UNE CONTRE-ATTAQUE INTENSE 

L’entité sioniste 
sous les missiles iraniens 

ACTUALITÉ

T andis que les appels à la désesca‑
lade se multiplient (du Secrétaire 

général de l’ONU au pape), le fracas 
des armes continue de répondre à la 
voix de la diplomatie. En s’attaquant 
frontalement au territoire iranien 
par des raids aériens d’une intensi‑
té inédite, l’entité sioniste franchit 
une ligne rouge, celle de la guerre 
ouverte, hors de toute légitimité 
onusienne, dans un mépris total du 
droit international. 
Les frappes israéliennes, qui ont 
visé vendredi puis samedi plusieurs 
infrastructures stratégiques en Iran, 
sont loin d’être des gestes défensifs. 
Il s’agit d’actes de guerre préemp‑
tifs, guidés par des considérations 
géopolitiques claires, empêcher 
toute détente entre Washington et 
Téhéran, torpiller la perspective 
d’un accord nucléaire renouvelé, et 
surtout, détourner l’attention inter‑
nationale de la conférence onusien‑
ne sur la Palestine où, à New York, 
Emmanuel Macron devait annoncer 
la reconnaissance de l’État palesti‑
nien. La coïncidence n’est pas fortui‑
te. Elle révèle une stratégie de ten‑
sion menée de longue date par Ben‑
jamin Netanyahou, fondée sur l’es‑
calade militaire comme levier diplo‑
matique. Le report de la conférence 
par la France, bien que justifié par 
la « nécessité pour les dirigeants de 
la région de rester sur leur sol », 
équivaut à céder au chantage de la 
violence. Paris aurait pu faire le 
choix inverse : réaffirmer, coûte que 
coûte, son intention de reconnaître 
un État palestinien, précisément au 
moment où les bombes cherchent à 
enterrer cette idée. Face à cette 
agression, la réponse iranienne 
(abattage de drones, tirs de missiles 
ciblés) s’inscrit dans le cadre du 
droit de légitime défense, reconnu 
par la Charte des Nations unies. Loin 
d’un aventurisme militaire, elle 
incarne une posture de souveraine‑
té face à un État dont l’impunité ne 
cesse de s’étendre. Car si l’Iran est 
systématiquement sommé de se jus‑
tifier pour ses choix stratégiques, 
qui interroge aujourd’hui les moti‑
vations profondes de l'entité sionis‑
te ? Qui s’alarme réellement d’une 
guerre régionale attisée par Tel‑
Aviv au moment même où son 
armée continue de pilonner Ghaza 
dans une impunité totale ? L’inter‑
vention du représentant algérien à 
l’ONU, Amar Bendjama, vient rappe‑
ler l’essentiel, la légalité internatio‑
nale ne saurait être à géométrie 
variable. En tolérant que l’un de ses 
membres agisse en juge et partie, le 
Conseil de sécurité fragilise le socle 
même sur lequel il repose. L’attaque 
unilatérale d’un pays contre un 
autre ne peut être banalisée. 
Alors que la région vacille, la com‑
munauté internationale se trouve à 
la croisée des chemins. Ou bien elle 
réaffirme les principes fondamen‑
taux du droit international, ou bien 
elle consent à leur érosion, au 
risque de basculer dans un ordre 
fondé non sur le droit, mais sur la 
force. A. M.

PAR: AIDA MOUNI

La guerre pour 
faire taire la paix

ÉDITORIAL 
L’EXPRESS 

L’ESCALADE AU MOYEN-ORIENT FAIT BONDIR LES PRIX DU PÉTROLE 

Vers un pétrole à 120 dollars le baril ? 
Les prix du pétrole ont connu une envo‐
lée spectaculaire à l’ouverture de la séan‐
ce de vendredi, grimpant de plus de 9 %, 
dans un contexte de vives tensions géo‐
politiques entre Israël et l’Iran. Depuis 
l’attaque sioniste lancée vendredi der‐
nier, suivie de ripostes de Téhéran, les 
marchés pétroliers sont en pleine effer‐
vescence. Les craintes de perturbations 
majeures dans l’approvisionnement 
mondial ont poussé les cours à bondir de 
près de 12 % dans la journée. 
Au cœur des inquiétudes figure le détroit 
d’Ormuz, passage maritime crucial par 
lequel transite plus de 20 % du pétrole 
mondial. Situé entre l’Iran et les Émirats 
arabes unis, ce corridor stratégique est 
désormais au centre des tensions. Téhé‐
ran menace en effet de le fermer, une 

option qui, selon des responsables ira‐
niens, "est à l'étude". Le député Sardar 
Esmail Kowsari a déclaré que "l’Iran 
prendra la meilleure décision avec déter‐
mination", laissant planer la possibilité 
d’un blocage total. Pour les analystes, les 
conséquences d’une telle fermeture 
seraient désastreuses. "Si le détroit est 
effectivement bloqué, l’impact sur les 
marchés mondiaux serait majeur", alerte 
Elias Haddad, stratégiste chez Brown 
Brothers Harriman. Même sans interrup‐
tion totale du trafic, le conflit pourrait 
provoquer de lourdes perturbations éco‐
nomiques à l’échelle mondiale. Les 
experts rappellent que l’Organisation des 
pays exportateurs de pétrole (OPEP) ne 
pourrait pas compenser une telle ruptu‐
re. La majeure partie de sa capacité de 

réserve se trouve dans le golfe Persique, 
et donc tributaire du passage par le 
détroit d’Ormuz. La menace est prise très 
au sérieux. Selon Euronews, l’Iran dispo‐
serait de missiles capables de viser des 
infrastructures pétrolières sensibles, 
comme des oléoducs ou des plateformes 
de chargement. Des frappes aériennes ne 
sont pas exclues : drones et avions pour‐
raient cibler des équipements de naviga‐
tion, des radars ou des navires commer‐
ciaux transitant par la zone. Dans ce 
contexte explosif, le marché du pétrole 
reste suspendu à l’évolution de la situa‐
tion. Une escalade militaire pourrait 
avoir des répercussions directes sur 
l’économie mondiale, bien au‐delà de la 
seule flambée des prix du brut. 

R.E.

Les contradictions et 
le double discours des 
pays occidentaux, la 
veulerie et la traîtrise 
de certains régimes 

arabes ont une 
nouvelle fois pris le 
dessus dans cette 

agression flagrante où 
l’on ne condamne pas 

l’agresseur.
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Par Farouk Djouadi 
 

T
out a commencé jeudi 
lorsque le FLA a annoncé 
qu’»une unité des forces 

armées de l’Azawad a mené une 
opération offensive contre un 
important convoi de la coalition 
FaMa – Africa Corps (ex‐Wag‐
ner) entre Ajelhouk et Anéfif». 
La coalition FaMa – Africa Corps 
(ex‐Wagner) a perdu plusieurs 
dizaines de combattants», a 
affirmé le communiqué du FLA. 
Sur la quarantaine de véhicules, 
entre blindés, pick‐ups et porte‐
chars, bulldozers et ambu‐
lances, composant le convoi 
militaire, dix seulement ont pu 
poursuivre leur chemin. 21 
véhicules militaires ont été 
détruits alors que le reste a été 
saisi, a‐t‐on ajouté. 
Le FLA a déploré la perte de 
trois hommes «tombés en mar‐
tyrs» et de 7 blessés parmi ses 
combattants. Il a affirmé que 
cette «victoire» a été obtenue 
malgré le soutien aérien dont a 
bénéficié le convoi de l’armée 
malienne. D’ailleurs, le porte‐
parole du FLA a affirmé, dans 
un autre communiqué, que 
«l’aviation ennemie a tenté, le 
14 juin, de cibler une patrouille 
mobile de nos unités et que la 
défense anti‐aérienne a riposté 
par un tir précis qui a atteint un 
appareil de type Sukhoi – 24 

contraint de faire demi‐tour 
vers la base aérienne de Gao». 
L’aéronef s’est finalement écra‐
sé sur le fleuve Niger près de 

Gao, avant d’atteindre la base 
aérienne. Les deux pilotes, de 
nationalité russe, ont été sauvés 
par des piroguiers», a encore 

précisé Mohamed El Mouloud 
Ramdane, photos et vidéos à 
l’appui. 
Rappelons que le FLA a estimé, 

dans un communiqué rendu 
public la semaine dernière en 
réaction au retrait annoncé de 
Wagner, que la junte militaire 
qui détient le pouvoir actuelle‐
ment au Mali est «aux abois». Ce 
retrait annoncé de la société 
privée russe de sécurité Wagner 
«met en évidence l’impasse 
dans laquelle se trouve une 
junte militaire aux abois, discré‐
ditée sur la scène intérieure 
comme sur la scène internatio‐
nale, incapable d’apporter la 
sécurité, encore moins de for‐
muler une quelconque vision de 
développement pour les popu‐
lations qu’elle prétend gouver‐
ner». Ladite annonce «constitue 
en réalité un aveu flagrant de la 
perte de contrôle et de souve‐
raineté de la junte malienne sur 
les forces étrangères opérant à 
son compte». La sortie média‐
tique de Wagner, a‐t‐on ajouté, 
«met en lumière la dépendance 
profonde du régime à l’égard 
d’entités paramilitaires et mili‐
taires étrangères». 
Signalons enfin que le FLA n’a 
pas cessé, depuis des années, de 
dénoncer «des massacres per‐
pétrés par l’armée malienne et 
des mercenaires étrangers 
contre les populations civiles de 
l’Azawad». 

F.D..

AZAWAD 

Le FLA annonce une victoire contre 
l’armée malienne et l’Africa Corps

Le Front de libération de l’Azawad (FLA) a annoncé avoir infligé des pertes humaines et matérielles importantes aux forces coalisées de 
l’armée malienne (FaMa) et de l’Africa Corps, au cours des violents affrontements ayant opposé les deux belligérants dans la région de 
Kidal, en fin de semaine dernière. La bataille, qui a commencé jeudi, s’est poursuivie jusqu’à vendredi, a indiqué le porte-parole du FLA, 
Mohamed El Mouloud Ramdane. Il a annoncé, en outre, l’écrasement d’un avion Sukhoi-24 sur le fleuve Niger, près de Gao.

CRI D’ALARME DE L’UNICEF 

«Beaucoup plus de bombes entrent 
à Ghaza que de nourriture»  

Le porte‐parole du Fonds des Nations 
unies pour l'enfance (UNICEF), James 
Elder, a déclaré que les familles palesti‐
niennes de la bande de Ghaza ont du 
mal à assurer un seul repas quotidien à 
leurs enfants, car «beaucoup plus de 
bombes entrent à Ghaza que de nourri‐
ture», soulignant que la situation «s'ag‐
grave de jour en jour» dans l'enclave 
ravagée par un génocide sioniste depuis 
octobre 2023. M. Elder, qui se trouve à 
Khan Yunis, au sud de Ghaza, dans le 
cadre d'une mission officielle, a affirmé 
que «la situation s'aggrave de jour en 
jour à Ghaza, à la lumière du blocus en 
cours et des attaques (sionistes)», 
décrivant la situation humanitaire dans 
le territoire palestinien comme 
«sombre, horrible et désespérée». Le 
porte‐parole de l'UNICEF a poursuivi : 
«De nombreuses familles vivent dans 
des tentes depuis six mois, sous les tirs 
des chars, et sont maintenant obligées 
de se déplacer à nouveau», soulignant 
que Gaza vit cette situation tragique 
depuis plus de 600 jours. Il a également 
souligné que les mères passent deux 
jours sans manger juste pour pouvoir 
fournir un seul repas à leurs enfants. Le 
porte‐parole a expliqué que «la malnu‐
trition aiguë multiplie par dix le risque 
qu'un enfant meure de causes simples. 
C'est le cycle mortel qui tue les enfants : 
malnutrition, contamination de l'eau et 
manque de soins de santé de base.» 
Dans ce contexte, il a averti que l'accès 

aux hôpitaux n'est plus sûr pour les 
enfants malades ou mal nourris, souli‐
gnant que les hôpitaux eux‐mêmes 
manquent de fournitures médicales de 
base. Et de rappeler dans ce sens qu'il y 
a 19 hôpitaux partiellement fonction‐
nels à Ghaza, dont 8 hôpitaux publics et 
11 hôpitaux privés, sur un total de 38. Il 
y a également 9 hôpitaux de campagne 
en activité dans l'enclave. «L'aide huma‐
nitaire pourrait ne représenter que 10 
% des besoins réels de la population», a 
poursuivi Eldar avant d'ajouter : «Ghaza 
reçoit bien plus de bombes que de nour‐
riture.» Par ailleurs, le porte‐parole a 
critiqué le nouveau système de distri‐
bution d'aide américano‐sioniste 
actuellement imposé dans le sud de 
Ghaza, soulignant que «ce système 
entraîne des pertes quotidiennes, des 
enfants étant tués simplement parce 
qu'ils essayaient d'obtenir une boîte de 
nourriture». 
 
AU MOINS 79 MARTYRS SAMEDI 
DANS DES RAIDS DE L'ARMÉE 
SIONISTE 
Au moins 79 Palestiniens sont tombés 
en martyrs, dont des femmes et des 
enfants, samedi lors de frappes 
aériennes de l'armée d'occupation sio‐
niste dans la bande de Ghaza, rapporte 
dimanche l'agence palestinienne Wafa. 
Ainsi, 21 Palestiniens sont tombés en 
martyrs à Ghaza et dans le nord de l'en‐

clave, 19 dans le centre de la bande de 
Ghaza et 39 dans le sud, ajoute Wafa, qui 
rappelle que, depuis le 7 octobre 2023, 
l'occupation sioniste poursuit le génoci‐
de des Palestiniens à Ghaza, en commet‐
tant notamment des meurtres, en affa‐
mant les populations, avec la destruc‐
tion et des déplacements de popula‐
tions, tout en ignorant les appels inter‐
nationaux et les injonctions de la Cour 
internationale de justice pour y mettre 
fin. Ce génocide a fait plus de 183 000 
morts et blessés, la plupart étant des 
enfants et des femmes, et plus de 11 
000 disparus. Des centaines de milliers 
de personnes ont été déplacées, et la 
famine a coûté la vie à de nombreuses 
personnes, y compris des enfants, et a 
provoqué des destructions générali‐
sées, selon Wafa. Le bilan de l'agression 
génocidaire sioniste contre la bande de 
Ghaza s'est élevé à 55 297 martyrs et 
128 426 blessés, depuis le 7 octobre 
2023, ont indiqué samedi les autorités 
sanitaires palestiniennes. Selon la 
même source, les corps de 90 martyrs et 
605 blessés sont arrivés dans les hôpi‐
taux de Ghaza au cours des dernières 48 
heures. Les autorités sanitaires palesti‐
niennes ont indiqué que 5 014 Palesti‐
niens sont tombés en martyrs et 16 385 
autres ont été blessés depuis le 18 mars, 
date de la reprise de l'agression sionis‐
te, notant que les corps de nombreuses 
victimes se trouvent encore sous les 
décombres. APS  

SASAHARA OCCOCCIDENIDENTATAL    

L'APLS attaque 
des positions 
de l'occupant 

marocain 
à Al farsya 

 
Des unités de l'Armée populaire de 
libération sahraouie (APLS) ont ciblé 
des retranchements des forces d'oc‑
cupation marocaines dans le secteur 
d'Al farsya, leur infligeant «de 
lourdes pertes humaines et maté‑
rielles», a indiqué un communiqué 
militaire de la direction centrale du 
commissariat politique de l'Armée 
sahraouie. «Des unités avancées de 
l'Armée sahraouie ont ciblé samedi, 
par d'intenses bombardements, les 
positions des forces d'occupation 
marocaines dans les régions d'Oudiet 
Achadida dans le secteur d'Al farsya, 
leur infligeant de lourdes pertes 
humaines et matérielles», a précisé le 
communiqué militaire rapporté par 
l'Agence de presse sahraouie (SPS). 
Depuis la reprise de la lutte armée le 
13 novembre 2020 en riposte à la vio‑
lation marocaine de l'accord de ces‑
sez‑le‑feu, les attaques de l'APLS se 
poursuivent contre les positions des 
forces d'occupation marocaines «leur 
infligeant d'importantes pertes 
humaines et matérielles le long du 
mur de la honte», conclut le commu‑
niqué. 

Des combattants du Front de libération de l'Azawad 
sur un véhicule blindé récupéré après la bataille d'Ajehlouk, 

près de Kidal. Photo : FLA 
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Meriem Kaci 
 

L
ors d’un point de presse, M. Saa‐
daoui a rappelé que l’État a mobilisé 
d’importants moyens pour garantir 

le bon déroulement de cet examen. Il a 
affirmé également que de nombreuses 
institutions publiques accompagnaient 
le ministère de l’Éducation dans l’orga‐
nisation du baccalauréat. 
Il a cité entre autres le ministère de l’In‐
térieur et des Collectivités locales, le 
ministère de la Jeunesse et des Sports 
qui «ouvre les maisons de jeunes pour 
héberger les candidats au bac, le minis‐
tère des Affaires religieuses «qui ouvre 
les mosquées», et les services de sécuri‐
té qui assurent la sécurisation du trans‐
port des sujets et des copies d'examen 
du baccalauréat. Le ministre a précisé 

également que des instructions ont été 
données pour une prise en charge des 
candidats, qu’ils soient scolaires ou 
libres, à l’intérieur et à l’extérieur des 
centres d’examen. 
Bien que la préparation de l’examen soit 
faite de manière «très respectable», sa 
réussite, estime le premier responsable 
du secteur, ne se mesurera qu’à la fin de 
la session. 
Il a également fait savoir que des ins‐
tructions ont été données aux directions 
de l’éducation des wilayas de garantir 
les meilleures conditions, notamment 
dans les régions les plus chaudes du 
pays. «Tous les centres ont été équipés 
de climatiseurs. Et cela s’accompagne 
par un contrôle constant de l’alimenta‐
tion en électricité pour éviter tout arrêt 
de l’air conditionné». 

LA PÉDAGOGIE POUR ÉRADIQUER 
LA FRAUDE 
D’après le ministre, la fraude aux exa‐
mens est un phénomène «inacceptable» 
qui sera combattue par des moyens 
pédagogiques et techniques. Il fait savoir 
en effet que les cas de fraude sont en 
régression remarquable. «Les cas de 
triche sont aujourd’hui très rares», esti‐
me le ministre. Plus explicite, M. Saa‐
daoui précise que lors des épreuves du 
BEM, 35 cas de triche ont été enregistrés 
sur une population de plus de 826 000 
candidats», a dit le ministre. Un chiffre 
qui, en langage des mathématiques, est 
considéré comme «négligeable». Pour 
contrecarrer ce phénomène, des sanc‐
tions pénales et administratives sont 
prises contre les contrevenants. Ces 
mesures, poursuit le ministre, sont 
«considérées comme étant une approche 
éducative». La justice suit ses propres 
procédures et le MEN fait en sorte que 
l’élève lui‐même s’oppose à la triche. 
«Nous apprenons aux écoliers dès le 
cycle primaire que la triche est une 
forme de trahison, pour qu’ils la rejettent 
eux‐mêmes», a dit le ministre.  «Certes, 
les fraudeurs ont été portés devant la 
justice. Mais quand le prévenu est un 
mineur, il est présenté à un juge spéciali‐
sé. Et la mesure prise n’est pas punitive, 
mais éducative. Et c’est ce que certains 
semblent ignorer en parlant de peines de 
10 ans de prison». 
  
PERTURBATION PARTIELLE 
D’INTERNET 
Contrairement aux dernières années, 
internet est resté accessible pour ses 
usagers pendant les épreuves du bac. 
Uniquement, de légères perturbations 
ont été constatées sur les réseaux 
sociaux. d'après les internautes, il s'agit 
d'une évolution positive dans l’approche 
sécuritaire des examens. «L’objectif est 
toujours toutefois de garantir la transpa‐
rence de l’épreuve du baccalauréat. Cou‐
per internet est une des solutions qui a 
été prise. Mais si d’autres solutions sont 
possibles, elles seront privilégiées pour 
ne pas nuire aux autres secteurs d’activi‐
té», indiquant que son département sta‐
tue sur des «solutions alternatives» aux 
coupures d'internet durant les examens 
nationaux. 

CONCOURS DE RECRUTEMENT ET 
RÉFORME DES PROGRAMMES  
Dans un autre volet, M. Saadaoui a 
annoncé la réouverture des concours de 
recrutements d’enseignants, et ce, en 
fonction des besoins exprimés par le 
secteur. Sans fournir plus de détails, le 
ministre a précisé que le recours au sys‐
tème de contractualisation durant la 
pandémie de Covid‐19 s’expliquait par 
l’impossibilité d’organiser des concours 
dans un contexte sanitaire délicat. Par 
ailleurs, le ministre de l’Éducation a évo‐
qué une réforme en profondeur du sys‐
tème éducatif, notamment au niveau du 
cycle primaire, en vue d’améliorer la 
qualité de l’enseignement. 
Dans cette optique, il a indiqué que la 
Commission nationale pour la qualité de 
l’éducation, récemment créée, a d’ores et 
déjà finalisé ses travaux sur les pro‐
grammes des première, deuxième et 
troisième années du primaire (AP). L’an‐
nonce officielle de ces réformes est pré‐
vue prochainement, avant d’entamer la 
révision des programmes des qua‐
trièmes et cinquièmes AP. Le ministre a 
souligné que cette réforme vise à bâtir 
un système éducatif cohérent, adapté 
aux évolutions scientifiques et aux 
besoins réels des élèves selon chaque 
niveau et palier d’enseignement.  

M. KA.

PAS DE COUPURE GÉNÉRALE D’INTERNET CETTE ANNÉE 

Le bac 2025 sous contrôle, l’Etat veille 
au bon déroulement des examens

JUSTICE 

La lutte contre le discours de haine au menu 
d’une formation pour les magistrats 

Le ministère de la Justice a lancé des sessions de formation au 
profit des magistrats et fonctionnaires, a indiqué dimanche un 
communiqué du ministère. À cet effet, deux magistrats partici‐
peront, en Allemagne, à une visite d'études sur «la coopération 
internationale et l'échange de connaissances en matière de 
lutte antiterroriste». 
Des exposés seront présentés sur «le système de lutte antiter‐
roriste ainsi que l'évaluation et la gestion des risques, y com‐
pris la lutte contre le discours de haine», sachant que cette visi‐
te s'inscrit dans le cadre du programme d'échanges d'informa‐
tions en matière de lutte antiterroriste et de réponse de la jus‐
tice pénale que supervise l'Union européenne (UE) pour la for‐
mation des services chargés de l'application de la loi. Dans le 
cadre de la coopération avec la Cour suprême, une formation 
sera organisée au niveau de cette instance au profit de 14 
magistrats exerçant au niveau des cours de justice, en vue 
«d'améliorer les connaissances des magistrats en fonction au 
sein des instances judiciaires en matière de techniques de 
recours», ajoute le communiqué. En coordination avec l'École 
nationale des personnels de greffes (ENPG), 25 fonctionnaires 

de cours de justice participeront à une session de formation 
sur «les principes de la comptabilité publique», en vue de «ren‐
forcer et de développer les compétences et les qualifications 
des fonctionnaires chargés de la gestion du service de recou‐
vrement, en leur permettant de mieux assimiler le cadre juri‐
dique et les principes fondamentaux de la comptabilité 
publique». Par ailleurs, 12 fonctionnaires de l'administration 
centrale participeront à un cycle de formation à l'École natio‐
nale supérieure de statistique et d'économie appliquée (ENS‐
SEA), portant sur les statistiques, afin de «renforcer et de déve‐
lopper les compétences et les qualifications des fonctionnaires 
chargés des statistiques, et d'enrichir leurs connaissances, 
pour une meilleure organisation et un traitement optimal des 
données». Au centre régional des archives judiciaires d'Oran, 
39 fonctionnaires chargés de la gestion du service des archives 
prendront part à une session de formation visant à développer 
leurs compétences, pour une organisation rigoureuse du cycle 
de vie du document, de son archivage et des procédures de sa 
numérisation et de sa gestion électronique, selon le communi‐
qué.

POUR UN TRAITEMENT PLUS 
EFFICACE DES DONNÉES 

L’INSP met l’accent 
sur la numérisation 

du secteur 
de la santé  

 
Une journée d'étude sur la nécessité 
de la numérisation dans le développe‐
ment du secteur de la santé en Algérie 
a été tenue, dimanche, à l'Institut 
national de la santé publique (INSP). 
Lors de cette rencontre, les partici‐
pants ont mis l'accent sur l'usage de 
l'outil de l'intelligence artificielle, afin 
de parvenir à un traitement plus effi‐
cace des données. «L'utilisation de 
l'outil informatique, notamment de 
l'intelligence artificielle, permet une 
meilleure exploitation et un traite‐
ment plus efficace des données», a 
déclaré le directeur général de l'INSP, 
Pr Abderrezak Bouamra, faisant 
savoir que l'Institut a entamé, depuis 
environ 2 ans, la numérisation des 
dossiers liés à la mortalité (certificats 
de décès) et à la morbidité (patholo‐
gies nécessitant une hospitalisation). 
À ce titre, Pr Bouamra a précisé que la 
numérisation de ces dossiers, au 
niveau national, est finalisée, tandis 
que deux autres ont été lancés, en 
l'occurrence le diabète et l'oncologie 
infantiles. Il a ajouté que les registres 
des accidents vasculaires cérébraux 
(AVC) et de l'insuffisance coronarien‐
ne seront également concernés par ce 
processus, avant la fin de l'année en 
cours. A cette occasion, les plates‐
formes numériques initiées par l'INSP 
ont été présentées, de même que 
d'autres aspects liés à la thématique, 
dont «Les défi techniques et les 
éthiques juridiques de la médecine de 
demain en Algérie».

Le ministre de l'Éducation nationale, Mohamed Seghir Sadaoui, a donné, hier, à partir du lycée El Idrissi, commune de Sidi M'hamed 
(Alger), le coup d'envoi officiel des épreuves nationales de l'examen du baccalauréat, session 2025. Durant cinq jours, 878 857 
candidats passeront les épreuves finales du baccalauréat dans sept filières, au niveau de 2964 centres d'examen, sous la supervision de 
308 000 encadreurs. 
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Inès B. 
 

«R
éunissant l’en‐
semble des parte‐
naires politiques, 

institutionnels et techniques, 
notamment le ministère de 
l’Énergie, des Mines et des 
Énergies renouvelables, cet 
atelier a permis de dresser le 
bilan des actions de la pre‐
mière phase (2020–2024), de 
réfléchir collectivement aux 
futures activités du projet et 
de poser les bases du plan 
d’action pour la période 
2025–2027», indique 
l'APRUE sur sa page officielle 
Facebook. Parmi les résultats 
marquants de la première 
phase, il y a la mise en place 
de cellules énergie dans 6 

communes pilotes, la forma‐
tion de plus de 500 agents 
communaux et la réduction 
de 2 600 tonnes de CO₂. 
La phase II vise à accompa‐
gner 30 communes dans les 
wilayas de Batna, Bejaia, Bis‐
kra, Guelma, Sidi Bel Abbès et 
Tlemcen, en renforçant les 
capacités locales et en pro‐
mouvant des solutions 
durables. «L'APRUE poursuit 
ainsi sa participation active à 
ce programme, conjuguée à 
ses efforts dans le cadre du 
programme national de maî‐
trise de l'énergie dédié aux 
collectivités locales, afin de 
sensibiliser, former et géné‐
raliser la gestion de l'énergie 
au niveau de l'ensemble des 
collectivités locales», conclut 

l'APRUE. Pour rappel, en 
2023, le ministère de l'Inté‐
rieur, des Collectivités locales 
et de l'Aménagement du ter‐
ritoire et l’Agence allemande 
de coopération internationa‐
le (GIZ) avaient signé, à Alger, 
un accord de reconduction du 
projet de coopération en 
matière de transition énergé‐
tique dans le cadre du projet 
des Communes vertes. 
De par ses engagements 
internationaux dans le cadre 
des négociations sur le climat 
et répondant aux défis clima‐
tiques locaux, l’Algérie s’est 
engagée dans un programme 
ambitieux pour contribuer à 
la réduction des émissions de 
gaz à effet de serre (GES) 
visant 7 à 20 % à l’horizon 

2030 en comparaison avec un 
scénario de consommation 
classique. 
Le développement des éner‐
gies renouvelables (EnR) et la 
promotion de l’efficacité 
énergétique (EE) sont un axe 
principal de la stratégie du 
gouvernement algérien pour 
atteindre ses objectifs de 
réduction des émissions de 
GES. Cela passe par l’optimi‐
sation de la consommation 
d’énergie, et en assurant une 
transition énergétique basée 
sur la production d’énergie 
propre et durable à partir de 
sources d’EnR. Une attention 
particulière est mise sur 
l’électricité provenant de 
l’énergie solaire. 

I. B.

TRANSITION ÉNERGÉTIQUE 

Le projet «Communes 
vertes» gagne du terrain

L'APRUE a participé à l’atelier de planification opérationnelle du projet «Communes vertes», marquant 
le lancement officiel de sa phase II. Pour rappel, ce projet rentre dans le cadre de la coopération entre 
le ministère de l'Intérieur, des Collectivités locales et de l'Aménagement du territoire et l’Agence 
allemande de coopération internationale (GIZ).

CRÉATION D’UNE COMPAGNIE AÉRIENNE DE TRANSPORT DOMESTIQUE 

Sayoud accélère la cadence 
Le ministre des Transports, Said Sayoud, 
a présidé, hier à Alger, une réunion des 
cadres de son secteur en présence de 
représentants des ministères de la 
Défense et de l’Énergie, autour de la 
création d’une nouvelle compagnie 
nationale spécialisée dans le transport 
aérien domestique. 
Le ministre des Transports, selon un 
communiqué de son département, a 
insisté sur la nécessité d’accélérer les 
procédures inhérentes à la création de 
la nouvelle société et à sa mise en servi‐
ce « dans les délais prévus, en exécution 
stricte des instructions du président de 
la République ». Sayoud a donné des 
orientations pour « intégrer tous les 
moyens humains et matériels, dont les 
équipes techniques et les moyens géné‐
raux, en vue d’assurer la réussite du pro‐

jet ». Cela en plus  de « la levée de tous 
les obstacles et la prise de mesures 
nécessaires de façon rapide et le règle‐
ment de toutes les questions juridiques 
et financières dans les plus brefs délais. 
Mise en place d’un groupe de travail 
technique multisectoriel chargé du suivi 
de ce dossier avec présentation de 
comptes rendus hebdomadaires 
détaillés.  L’adoption d’un dialogue res‐
ponsable entre les parties concernées 
pour éviter les retards et garantir une 
coordination efficace. « Nous devons 
être au rendez‐vous fixé et nous pren‐
drons toutes les mesures nécessaires et 
le plus rapidement afin d’assurer un 
démarrage réussi de ce projet straté‐
gique », a déclaré Sayoud. 
Selon la même source, le PDG d’Air Algé‐
rie, Hamza Benhamouda, a assuré que sa 

compagnie « a une vision stratégique 
claire de nature à assurer un décollage 
fort à la nouvelle société, notamment en 
ce qui concerne la liaison aérienne des 
différentes wilayas ».    
L’entrée en service de la nouvelle socié‐
té devra permettre de baisser la pres‐
sion sur Air Algérie et Tassili Airlines 
(filiale du groupe Sonatrach) qui assu‐
rent actuellement le transport aérien 
domestique. Mais les deux compagnies 
ne semblent pas en mesure de couvrir, à 
elles seules, la demande de plus en plus 
forte sur le transport aérien domes‐
tique, notamment dans les destinations 
du sud du pays, très éloignées  . Pour 
rappel, Air Algérie effectue jusqu’à 68 
vols quotidiens sur le réseau domes‐
tique, dont 44 dans les wilayas du sud 
du pays. M.M. 

ASSAINISSEMENT DU 
FONCIER AGRICOLE 

Installation 
des comités 
de wilayas 

pour l'examen 
des dossiers 

Le ministère de l’Agriculture, du Déve‐
loppement rural et de la Pêche a saisi les 
walis pour procéder à l’installation des 
comités de wilayas chargés de l’assainis‐
sement du foncier agricole, a indiqué à 
l'APS, samedi à Alger, la directrice géné‐
rale de l’Investissement et du Foncier au 
ministère, Mme Souad Assous. 
S’exprimant en marge d’une rencontre 
consacrée à la circulaire interministé‐
rielle nᵒ 2 du 1er juin 2025 sur la régula‐
risation du foncier agricole, Mme Assous 
a précisé que ces comités seront égale‐
ment mis en place au niveau des daïras 
et comprendront des représentants des 
secteurs concernés : agriculture, 
finances, intérieur et hydraulique. 
Leur mission portera sur le recense‐
ment, l’examen et le traitement des ques‐
tions foncières, avec un suivi assuré via 
la plateforme numérique du ministère. 
Le secrétaire général du ministère, M. 
Hamid Bensaïd, a indiqué, de son côté, 
que les rencontres régionales menées 
par la Commission nationale d’assainis‐
sement du foncier agricole ont permis de 
réunir 2.100 agriculteurs et d’examiner 
les principales problématiques: absence 
de contrats définitifs, retards dans les 
transferts de droits de jouissance, abus 
dans les cessions de terres, litiges suc‐
cessoraux et écarts entre les superficies 
documentées et la réalité. 
Il a souligné que la nouvelle circulaire 
fournit des outils «opérationnels et 
clairs», favorisant la coordination entre 
administrations, l’accélération des pro‐
cédures et la récupération des terres 
inexploitées, tout en sécurisant les agri‐
culteurs dans un cadre légal stable, pro‐
pice aux investissements. 
Selon lui, elle permettra de résoudre 70 
% des problématiques actuelles, les 
textes complémentaires en préparation 
traiteront les 30 % restants. La circulaire 
s’inscrit dans la mise en œuvre des ins‐
tructions du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, pour assainir 
le dossier des terres agricoles avant fin 
2025. 
Le président de la Commission nationale, 
M. Wahid Tefiani, a salué une approche 
«globale» dotée de «mécanismes juri‐
diques pratiques». Il a précisé que la 
Commission a arrêté un calendrier pour 
traiter les dossiers relatifs aux cessions, 
partenariats, transferts de droits de 
concession et limites techniques des 
terres, afin de garantir un environne‐
ment juridique stable aux agriculteurs. 
Pour sa part, le secrétaire général de 
l’UNPA, M. Khelfallah Mechri, a qualifié la 
circulaire de «véritable avancée» qui 
permettra aux agriculteurs de se consa‐
crer pleinement à leurs investissements. 
Mme Fadhila Abchi, représentante de la 
Chambre nationale des notaires et 
membre de la Commission nationale, a 
enfin souligné que le texte élargira le 
champ des contrats notariés, notamment 
par l’enregistrement des partenariats et 
l’activation du transfert des droits de 
concession via des actes notariés offi‐
ciels, garantissant la sécurité juridique 
des parties. 
À souligner que la rencontre, présidée 
par le secrétaire général du ministère, 
Hamid Bensaïd, s'est déroulée en pré‐
sence des directeurs des services agri‐
coles, des membres de la Commission 
nationale d'assainissement du foncier 
agricole, de représentants de la Chambre 
nationale d'agriculture (CNA) et de 
l'Union nationale des paysans algériens 
(UNPA). 
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SELON LA FAO 
Plus de 35 % 

des stocks 
halieutiques marins 

sont surexploités 
Selon un rapport publié par l’Organisa‐
tion des Nations Unies pour l’alimenta‐
tion et l’agriculture (FAO), à l’occasion de 
la Conférence des Nations Unies sur les 
océans, au niveau mondial, la situation 
d’une partie des pêcheries maritimes 
s’améliore grâce à une gestion rigoureu‐
se à assise scientifique, mais de nom‐
breuses autres pêcheries sont toujours à 
la peine. Ceci illustre à quel point une 
gouvernance efficace peut être bénéfique 
et combien il est urgent de continuer sur 
cette voie. 
L’édition de 2025 du rapport intitulé 
Review of the state of world marine 
fishery resources (Analyse de l’état des 
ressources halieutiques dans le monde) 
fournit des informations sur la viabilité 
biologique de 2 570 différents stocks de 
poissons, soit un nombre bien supérieur 
à celui des rapports des années précé‐
dentes. Fruit d’un travail participatif et 
inclusif de plus de 650 experts de plus de 
200 institutions et 90 pays, cette édition 
comprend une analyse des évolutions 
dans l’ensemble des zones de pêche en 
mer de la FAO et offre le compte rendu le 
plus circonstancié de l’activité des 
pêcheries maritimes à l’échelle mondia‐
le. 
Le rapport confirme que 64,5 pour cent 
de l’ensemble des stocks halieutiques 
sont exploités à un niveau biologique‐
ment viable et que 35,5 pour cent des 
stocks sont considérés comme étant sur‐
exploités. Si on pondère le chiffre en 
fonction du niveau de production, c’est 
77,2 pour cent des débarquements dans 
le monde qui sont prélevés sur des 
stocks biologiquement viables. 
Dans les zones où la gestion des pêches 
marines est efficace, les volumes de 
prises durables sont bien supérieurs à la 
moyenne mondiale. Par exemple, dans le 
Pacifique Nord Est, 92,7 pour cent des 
stocks sont exploités de manière viable. 
«La bonne gestion des stocks reste le 
moyen le plus efficace de préserver les 
ressources halieutiques. Cette publica‐
tion donne aux parties prenantes des élé‐
ments de connaissances qui leur permet‐
tent d’avoir une compréhension globale 
des enjeux et de prendre des décisions 
plus avisées», a déclaré M. Qu Dongyu, 
directeur général de la FAO. «Elle offre 
aux gouvernements les éléments néces‐
saires à l’élaboration des politiques à 
mener.» 
Le rapport met en évidence de premiers 
signes de reconstitution des stocks dans 
la zone 37 (Méditerranée et mer Noire). 
Bien que seuls 35,1 pour cent des stocks 
y soient exploités de manière viable, la 
pression exercée par la pêche a diminué 
de 30 pour cent et la biomasse a aug‐
menté de 15 pour cent depuis 2013. Ces 
résultats montrent que la coopération 
régionale et les efforts nationaux com‐
mencent à changer la donne. 
Toutes les zones ne sont pas sur la bonne 
voie. Dans certaines zones, de véritables 
progrès ont été observés, tandis que, 
dans d’autres, la pression exercée par la 
pêche reste intense. 
Dans le Pacifique Sud‐Est (zone 87), 
seuls 46 pour cent des stocks sont 
exploités de manière viable et, dans l’At‐
lantique Centre‐Est (zone 34), la propor‐
tion s’établit à 47,4 pour cent. Dans cer‐
tains pays de ces régions, la pêche, en 
particulier la pêche artisanale, est fonda‐
mentale pour la sécurité alimentaire, la 
nutrition et l’emploi et joue un rôle 
important dans la réduction de la pau‐
vreté. Les choix à opérer sont plus diffi‐
ciles et les contraintes sont plus fortes 
dans ces parties du monde en raison des 
capacités limitées des institutions, du 
caractère fragmenté des dispositifs de 
gouvernance et des lacunes importantes 
concernant les données.  

Inès B. 
 

«C
es rencontres 
constituent une 
opportunité straté‐

gique de renforcer la coopé‐
ration Sud‐Sud et de décou‐
vrir les dernières méthodes 
et technologies pionnières 
pour le développement de 
l'agriculture en zones arides, 
reflétant la vision de l'entre‐
prise en matière d'innovation 
et de partenariat pour une 
sécurité alimentaire durable», 
indique la filiale Céréales 
Ouest de l'entreprise Agrodiv 
sur sa page officielle Face‐
book. Ces consultations coïn‐
cident avec la nouvelle straté‐
gie menée par le gouverne‐
ment pour le développement 
de la filière céréales avec un 
objectif d'emblavement de 
3,2 millions d'hectares pour 
la saison 2024‐2025. Le pays 
vise également l'autosuffisan‐
ce en blé dur et investit dans 
l'irrigation du sud pour aug‐
menter la production. Il s'agit 
notamment de la mise à dis‐
position de 5,2 millions de 
quintaux de semences pour la 
campagne et du développe‐
ment de l'irrigation dans le 
Grand Sud pour étendre les 
superficies cultivées en 
céréales. L'Algérie cherche 
ainsi à atteindre l'autosuffi‐
sance en blé dur, avec des 
stocks suffisants pour 
répondre aux besoins natio‐
naux. Plusieurs mesures ont 
été prises à cet effet, comme 
la construction de centres de 
proximité pour le stockage 
des céréales afin d'augmenter 
la capacité globale de stocka‐
ge ; la simplification des pro‐

cédures administratives, la 
garantie des financements et 
l'appui en matière d'irriga‐
tion et de matériel ; l'encou‐
ragement des cultures résis‐
tantes à la sécheresse, comme 
les oliviers, les pistachiers et 
les figuiers, notamment dans 
les wilayas du Sud ; et la mise 
en avant du rôle de l'industrie 
dans la promotion de la 
mécanisation agricole, avec 
des entreprises publiques 
travaillant à la fabrication de 
machines adaptées à l'agri‐
culture saharienne. 

D’ici deux ans, l'Algérie pré‐
voit de faire passer ses capa‐
cités de 4 à 9 millions de 
tonnes, selon une déclaration 
du ministre de l’Agriculture, 
Youcef Cherfa. 
Cette annonce marque en fait 
une étape décisive dans les 
efforts engagés pour sécuri‐
ser les besoins du marché 
national et réduire la dépen‐
dance aux importations, dans 
un contexte mondial marqué 
par des tensions sur les pro‐
duits agricoles, sachant que 
l'Algérie est un grand impor‐

tateur de céréales. Pour 
atteindre cet objectif, un 
vaste programme d’infra‐
structures va être lancé. Le 
ministère de l’Agriculture 
prévoit la construction de 30 
silos de grande capacité, 16 
silos de taille intermédiaire et 
352 centres de stockage de 
proximité. Chaque centre 
pourra contenir jusqu’à 50 
000 quintaux, ce qui permet‐
tra une gestion plus souple et 
plus efficace des récoltes 
dans les différentes régions 
du pays. I. B.

Le PDG de la filiale Céréales Ouest de l'entreprise Agrodiv, Derkaoui Benyoucef, accompagné du 
directeur technique, a mené des séances de consultation avec un groupe d'acteurs du secteur de 
l'agriculture saharienne, représentant des pays africains et la République populaire de Chine.

AGRICULTURE DURABLE DANS LE SUD 

Agrodiv en quête 
de technologies pionnières 

Le consulat d'Algérie à Nice à l’écoute 
des entrepreneurs  

Le secrétaire d'État auprès du ministre des Affaires étran‐
gères, chargé de la communauté nationale à l'étranger, M. 
Sofiane Chaib, et le ministre de l'Économie de la connaissance, 
des Start‐up et des Micro‐entreprises, M. Noureddine Ouadah, 
ont pris part, samedi par visioconférence, à une rencontre 
organisée par le consulat d'Algérie à Nice (France) autour du 
thème «L'entrepreneuriat et les start‐up au service des por‐
teurs de projets issus de la diaspora», a indiqué un communi‐
qué du ministère des Affaires étrangères, de la communauté 
nationale à l'étranger et des Affaires africaines. Cette ren‐
contre s'est déroulée en présence d'une élite d'entrepreneurs, 

de porteurs de projets et d'opérateurs économiques issus de 
notre communauté établie dans cette circonscription consu‐
laire, a précisé la même source. Dans son allocution à cette 
occasion, M. Chaib a souligné que ces rencontres «traduisent la 
volonté des hautes autorités du pays de mettre en œuvre une 
approche globale visant à prendre en charge les préoccupa‐
tions de la communauté nationale, notamment celles liées au 
volet économique, l'objectif principal étant de réunir les 
conditions favorables afin d'encourager et d'inciter nos com‐
patriotes à l'étranger, porteurs d'idées et de projets, à saisir 
les opportunités d'investissement disponibles dans les diffé‐
rents secteurs prometteurs, dont celui de l'entrepreneuriat, 
qui accorde une importance particulière aux compétences 
algériennes établies à l'étranger désirant contribuer à la dyna‐
mique économique de notre pays». 
Le secrétaire d'État a également assuré que ses services 
œuvrent, en coordination avec les différents services du 
ministère de l'Économie de la connaissance, des Start‐up et 
des Micro‐entreprises, à une meilleure prise en charge des 
préoccupations des porteurs de projets afin de concrétiser 
leurs idées dans le pays et de créer la valeur ajoutée escomp‐
tée. 
Pour sa part, M. Ouadah a mis en avant l'intérêt majeur qu'ac‐
corde son département au renforcement du rôle de la commu‐
nauté dans le développement du domaine de l'entrepreneuriat 
en Algérie, appelant les porteurs de projets participants à sai‐
sir les opportunités d'investissements disponibles dans notre 
pays, en recourant aux différents dispositifs d'appui que 
supervise son secteur.  

DESTINÉE AUX DONNEURS DE SANG 

Consulat d'Algérie à Nice
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Plus de 1000 cavaliers au festival 
Cirta des sports équestres

Dans une déclaration à l'APS, 
le président de la Fédération 
équestre algérienne, Faouzi 
Sahraoui, a inscrit cette 
manifestation dans le cadre 
"des efforts de promotion 
des sports équestres en 
Algérie et de mise en valeur 
des traditions liées à l'équi‐
tation, notamment à l'Est du 
pays qui renferme de 
grandes compétences et 
jeunes talents en ce domai‐
ne''.   
Le festival, a‐t‐il souligné, est 
une opportunité d'échange 
des expériences entre les 
cavaliers algériens et leurs 
pairs de Tunisie et de la 
Libye et d'encouragement 
du tourisme sportif et cultu‐
rel dans la wilaya de 
Constantine.     L'ouverture a 
donné lieu au lancement de 
trois ateliers d'initiation au 
sport équestre tent pegging 
destinés aux trois catégories 
des concurrents, des arbitres 
et des entraineurs et qui se 
poursuivront au 19 juin et 
seront encadrés par des 
arbitres internationaux du 
Sultanat d'Oman et de l'Ara‐
bie saoudite sous l'égide de 
la fédération équestre inter‐
nationale.  Ce festival est "un 

grand pas vers le développe‐
ment du tent pegging en 
Afrique du Nord'', a estimé 
M. Sahraoui qui a indiqué 
que le tent pegging est un 
des sports équestres recon‐
nus par la fédération inter‐

nationale de la discipline qui 
se pratique avec une lance 
ou une épée par laquelle le 
cavalier lancé au galop doit 
ramasser et emporter avec 
son arme une cible placée au 
sol ou accrochée. La mani‐

festation qui se poursuivra 
au 28 juin courant verra l'or‐
ganisation de spectacles de 
fantasia et d'ateliers d'initia‐
tion d'endurance, de dressa‐
ge et de saut d'obstacles, 
notamment.

ORAN 

Campagne de 
prévention 
contre les feux 
de forêts à 
Boutlelis 
Une campagne de sensibilisa‐
tion à la prévention des incen‐
dies de forêts et à la préserva‐
tion de la propreté des 
espaces forestiers a été lan‐
cée, samedi dans la forêt de 
"M’sila", dans la commune de 
Boutlelis dans la wilaya 
d'Oran, qui totalise un cou‐
vert végétal s’étendant sur 
prés  42.000 hectares. La 
campagne, supervisée par le 
wali d’Oran, Samir Chibani, a 
vu la participation d’agents de 
la protection civile, des forêts, 
de représentants de divers 
secteurs, des Scouts musul‐
mans algériens (SMA), du 
Croissant Rouge algérien 
(CRA), d’associations envi‐
ronnementales, ainsi que de 
la fédération de wilaya des 
chasseurs. A cette occasion, le 
chef de l'éxécutif local a visité 
les différentes infrastructures 
de la forêt de M’sila, qui 
s’étend sur 1.600 hectares, 
dont 450 hectares sont clas‐
sés comme réserve naturelle 
par arrêté de wilaya, selon les 
explications fournies par le 
Conservateur local des forêts, 
Abdelghani Gharboua. Une 
fiche technique sera élaborée 
pour équiper cet espace 
forestier en électricité et en 
réseau de télécommunica‐
tions, a‐t‐on souligné. Aussi, 
les actions de sensibilisation 
seront également intensifiées 
pour prévenir les feux de 
forêt, notamment à travers 
l’affichage de panneaux d’in‐
formation dans toutes les 
zones boisées fréquentées 
par les visiteurs, a‐t‐il ajouté.  
Dans le cadre de la campagne 
nationale de lutte contre les 
incendies, lancée le 1er mai et 
qui se poursuivra jusqu’au 31 
octobre, environ 16 équipes 
mobiles sont mobilisées pour 
patrouiller les forêts. Par 
ailleurs, 42 points d’eau et 
neuf tours de surveillance ont 
été installés pour l’alerte pré‐
coce et les interventions 
rapides, sachant que 48 
ouvriers permanents ont été 
recrutés et des travaux sylvi‐
coles sont en cours, a précisé 
M. Gharboua à l’APS.    Le wali 
d’Oran a insisté sur l’impor‐
tance du nettoyage des zones 
forestières, dans le cadre de 
cette campagne organisée par 
la cellule de l’environnement 
et du cadre de vie de la wilaya, 
à l’occasion de la Journée 
mondiale de l’environnement 
célébrée le 5 juin de chaque 
année.   La campagne de sen‐
sibilisation et de prévention 
contre les feux de forêt se 
poursuivra, jusqu’à la fin de la 
saison estivale, et concernera 
également d’autres zones 
forestières à Gdyel, Arzew et 
Tafraoui, selon le Conserva‐
teur des forêts, qui a indiqué 
que de vastes opérations de 
nettoyage ont déjà été 
menées dans les forêts de 
"Canastel", "Murdjadjou" et le 
mont "El Aqhar".

La première édition du festival Cirta des sports équestres s'est ouverte samedi après-midi à 
Constantine avec la participation de plus de 1000 cavaliers de plusieurs wilayas du pays ainsi que 

de la Tunisie et de la Libye.

LANCEMENT DE LA CAMPAGNE MOISSONS-BATTAGE 

Une production de plus de 2 millions  
de quintaux attendue à Guelma 

La superficie totale ciblée dans la 
wilaya de Guelma est de l’ordre de 
95.100 hectares, soit une augmenta‐
tion de 3 % par rapport à la saison 
dernière au cours de laquelle 94.772 
hectares avaient été ensemencés. La 
campagne moissons‐battage de la sai‐
son agricole 2024‐2025 a été lancée 
samedi à Guelma pour une production 
escomptée de plus de 2 millions de 
quintaux de différentes variétés de 
céréales. Présidant le coup d’envoi 
officiel de la campagne dans une 
exploitation agricole privée dans la 
commune de Bouchegouf, le wali, 
Mme Houria Aggoun, a affirmé, dans 
une déclaration à la presse, que toutes 
les conditions avaient été ''réunies 
pour le succès des moissons et l’at‐
teinte de de la production prévue''.   
Elle a ajouté que la superficie totale 
ciblée dans la wilaya de Guelma est de 
l’ordre de 95.100 hectares, soit une 

augmentation de 3 % par rapport à la 
saison dernière au cours de laquelle 
94.772 hectares avaient été ensemen‐
cés. Les superficies concernées par 
l'actuelle campagne moissons‐battage 
sont réparties sur environ 64.000 hec‐
tares de blé dur et plus de 18.000 hec‐
tares de blé tendre, en plus de quelque 
12.000 hectares d'orge et 800 hec‐
tares d’avoine, a ajouté la responsable 
de l’exécutif local, soulignant que les 
services agricoles envisagent de col‐
lecter 1,4 million de la production 
céréalière dans les structures de stoc‐
kage disponibles dans la wilaya.  
S'agissant des moyens matériels et 
des équipements prévus pour la cam‐
pagne, le wali a fait savoir que 509 
moissonneuses‐batteuses, 4.228 trac‐
teurs, 1.187 camions pour le transport 
et le transfert de la récolte, ainsi que 
plus de 1.200 citernes d'eau ont été 
mobilisés.   Mme Aggoun a également 

présidé l'inauguration et la mise en 
service d'un dépôt de proximité pour 
le stockage de céréales dans la com‐
mune de Bouchegouf, où elle a souli‐
gné que cette structure figure parmi 
les 9 centres de proximité achevés 
dans plusieurs communes et devant 
être mis en service au cours de cette 
campagne pour une capacité de stoc‐
kage de 450.000 quintaux. Elle a ajou‐
té que ces nouveaux moyens de stoc‐
kage renforceront les anciennes struc‐
tures du genre exploitées par la 
Coopérative des céréales et des 
légumes secs (CCLS) et qui sont au 
nombre de 17 entre silos en béton et 
en acier pour une capacité totale esti‐
mée à 1,1 million de quintaux.  Mme 
Aggoun a également rappelé qu’un 
nouveau silo stratégique d’une capaci‐
té d’un million de quintaux était en 
cours de réalisation dans la commune 
de Boumahra‐Ahmed.

BORDJ BOU ARRERIDJ 

Réouverture de la piscine communale  
de Bordj Ghedir après sa réhabilitation 

 La piscine communale de la ville de 
Bordj Ghedir (Sud‐est de Bordj Bou 
Arreridj) a été rouverte ‘‘dernièrement’’ 
aux jeunes et aux familles après une 
opération de réhabilitation globale, a‐t‐
on appris samedi auprès du directeur 
local de la jeunesse et des sports.  Dans 
une déclaration à l’APS, Djamel Dechir a 
précisé que la réouverture de cet équi‐
pement public après une longue pério‐
de de fermeture offre aux habitants de 

Bordj Ghedir ‘‘un espace récréatif et 
touristique important aux jeunes, 
notamment qui devaient de déplacer 
vers les communes voisines pour prati‐
quer la natation’’.    Selon la même sour‐
ce, l’opération de réhabilitation globale 
de cette infrastructure a nécessité une 
enveloppe financière de 6,5 millions DA 
et a porté sur la rénovation des canali‐
sations, la rénovation de toutes les ins‐
tallations et l’aménagement de plu‐

sieurs espaces de services pour les visi‐
teurs.    Les travaux ont porté également 
sur l’aménagement d’espaces de jeu et 
de récréation pour les enfants ainsi que 
pour les familles.   Le droit d’exploita‐
tion de cette piscine qui constitue un 
plus pour la ville de Bordj Ghedir a été 
accordé à un investisseur privé spéciali‐
sé dans les services touristiques pour 
une période de neuf années, selon la 
même source.



F
aire du sport, oui mais com‐
bien de temps et à quel âge 
? À l’heure où la sédentarité 

gagne du terrain , où les mala‐
dies chroniques liées à l’inacti‐
vité explosent, les experts de la 
santé insistent plus que jamais 
sur l’importance de l’activité 
physique tout au long de la vie. 
A chaque âge, son rythme. L’Or‐
ganisation mondiale de la santé 
(OMS) a mis à jour ses recom‐
mandations, soulignant que le 
mouvement est un médicament 
universel, à condition toutefois 
qu’il soit adapté à chaque 
tranche d’âge. Que vous ayez 
15, 35 ou 75 ans, il existe des 
seuils précis d’activité physique 
recommandés, adaptés à 
chaque tranche d’âge. Il est 
question de prévenir les patho‐
logies cardiovasculaires, amé‐
liorer le bien‐être mental, et 
surtout… vivre plus longtemps 
en bonne santé. Faut‐il faire du 
sport tous les jours et combien 
de temps ? L’OMS a revu ses 
préconisations, expliquant que 
l’effort intensif n’est pas réservé 
aux plus jeunes. De 5 ‐ 8 ans à 
17 ans, l'OMS préconise au 
moins 60 minutes par jour d’ac‐
tivité physique modérée à sou‐
tenue dont, au moins 3 fois par 
semaine des activités d’intensi‐
té soutenue, ainsi que des acti‐
vités qui renforcent le système 
musculaire et osseux. Pour les 
adultes de 18 à 64 ans, l'agence 
onusienne préconise au moins 
150 à 300 minutes par semaine 
d’activité physique d’intensité 
modérée ; ou 75 à 150 minutes 
par semaine d’une activité phy‐
sique d’intensité soutenue ; ou 
une combinaison équivalente 
des deux tout au long de la 
semaine. Le plus recommandé 
pour augmenter ses bénéfices 
sur la santé : au moins deux fois 
par semaine, des activités de 

renforcement musculaire d’in‐
tensité modérée ou soutenue, 
faisant travailler les principaux 
groupes musculaires (comme 
de la gymnastique, des pompes, 
des haltères…). Après 65 ans, 
bouger 3 fois par semaine est 
vital, selon l'OMS qui recom‐
mande des activités physiques 
variées et à plusieurs compo‐
santes, qui mettent l’accent sur 
l’équilibre fonctionnel et des 
exercices de force d’intensité 
modérée ou soutenue. Ce ryth‐
me s'applique également aux 
personnes (adultes ou âgées) 

souffrant d’une maladie chro‐
nique. Pour les femmes 
enceintes, l'OMS prône au 
moins 150 minutes par semaine 
d’activité physique d’intensité 
modérée ainsi que des exer‐
cices d’étirement musculaire 
toujours en douceur. Long‐
temps jugée incompatible avec 
la grossesse, l’activité physique 
est aujourd’hui largement 
encouragée pour les femmes 
enceintes. À condition d’être 
adaptée, elle présente de nom‐
breux bénéfices, aussi bien pour 
la future mère que pour le bébé. 

Les experts expliquent qu'une 
activité d’intensité «modérée» 
est une activité qui accélère peu 
le rythme cardiaque et la respi‐
ration, avec un léger essouffle‐
ment. Elle permet de parler 
mais pas de chanter (marche 
rapide, balade à vélo, danse de 
salon…). Le rythme cardiaque 
se situe alors entre 50 et 70 % 
de la fréquence cardiaque maxi‐
male (soit 220 moins votre âge 
en années). Concernant l’activi‐
té d’intensité «soutenue» ou 
«élevée», elle provoque une 
accélération du rythme car‐

diaque et de la respiration plus 
importante, un essoufflement 
plus fort, qui ne permet plus 
d’avoir une conversation, à 
l’exemple d’une course, sports 
collectifs, nage rapide, randon‐
née avec dénivelé… Le rythme 
cardiaque est alors entre 80 et 
95 % de votre fréquence car‐
diaque maximale. En somme, 
bouger plus, c’est vivre mieux. 
Et quelle que soit l’étape de la 
vie, il n’est jamais trop tard 
pour commencer pour profiter 
des multiples bienfaits de l’acti‐
vité physique. A.B 

Dans un monde de plus en plus sédentaire, où les écrans occupent une place de plus en plus croissante dans notre quotidien, une 
question revient souvent : combien de temps faut-il consacrer au sport pour rester en bonne santé ? La réponse varie en fonction de l’âge, 
mais le message de l’Organisation mondiale de la santé est clair : à tout âge, bouger est essentiel.
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LÉGUMES D’ÉTÉ 

Le plein de vitamines ! 
L’été est la saison parfaite 
pour profiter d’une grande 
variété de légumes frais, 
savoureux et bons pour la 
santé. Souvent colorés, ces 
légumes légers, croquants et 
riches en eau, apportent fraî‐
cheur et vitalité, parfaits 
pour lutter contre la chaleur 
tout en se régalant. De super‐
aliments qui nous aident à 
profiter au maximum de la 
saison estivale tout en pré‐
servant notre bien‐être. 
Parmi les légumes d’été les 
plus appréciés, les courgettes 
, des courges d’été polyva‐
lentes, faibles en calories et 
riches en fibres. Elles fournis‐
sent des vitamines A et C, 
ainsi que du potassium. Faci‐
le à cuisiner, douce et légère, 
elle s’intègre dans de nom‐
breuses recettes, du simple 
plat familial aux créations 
plus originales. Les cour‐
gettes peuvent être utilisées 
en spirales, grillées, rôties ou 
ajoutées aux salades et aux 
sautés. 

Les tomates sont également 
très prisées. Elles sont riches 
en lycopène, un antioxydant 
qui protège contre les dom‐
mages du soleil. Elles sont 
également une source de 
vitamines A et C, de potas‐
sium et de fibres. 
De son côté, le concombre est 
un légume incontournable 
des repas d’été. Avec sa chair 
croquante et sa saveur douce, 
il apporte fraîcheur et légère‐
té, parfait pour combattre la 
chaleur. 
Les concombres sont hydra‐
tants et rafraîchissants, par‐
faits pour les journées 
chaudes. Leur faible teneur 
en calories et leur teneur éle‐
vée en eau les rendent idéaux 
pour s’hydrater tout en profi‐
tant de nutriments essen‐
tiels. C’est le cas aussi des 
poivrons qui sont colorés et 
croquants, contenant de la 
vitamine C, des antioxydants 
et des fibres. Ils existent dans 
diverses couleurs et offrent 
une versatilité qui les rend 

idéals pour les salades, les 
sautés ou les grillades. Connu 
pour ses multiples bienfaits, 
le brocoli est un légume vert 
extrêmement nutritif, abon‐
dant en vitamines B9, C, K et 
an potassium. Une portion de 
brocoli renferme 468 mg de 
potassium, ainsi qu’une 
quantité de vitamine C supé‐
rieure à celle présente dans 
une orange. Il peut être 
dégusté cru dans des salades 
ou grillé pour accompagner 
un plat principal. En outre, 
les lentilles sont une excel‐
lente option pour les repas 
d’été, que ce soit en salade, 
en tartinade, avec des crudi‐
tés ou des biscuits salés. Elles 
sont pauvres en calories, 
mais riches en nutriments 
essentiels. De plus, lorsqu’il 
s’agit d’ajouter une source de 
protéines à un repas végéta‐
rien, les lentilles se classent 
au troisième rang des légu‐
mineuses et des fruits à 
coque en termes de teneur en 
protéines. 

FAIRE DU SPORT 

Les recommandations de l'OMS

DESDESTINÉETINÉE AUX DONNEDONNEURSRS DEDE SANGSANG 

L'ONSC lance une 
plateforme numérique 

La présidente de l'Observatoire 
national de la société civile 
(ONSC), Mme Ibtissem Ham‑
laoui, a annoncé, samedi à Alger, 
le lancement d'une plateforme 
numérique pour les donneurs 
de sang. Donnant le coup d'en‑
voi d'une campagne nationale 
de don de sang à la Place du 1er 
Mai, à l'occasion de la Journée 
mondiale du donneur de sang 
(14 juin), Mme Hamlaoui a pré‑
cisé que «cette plateforme 
numérique, lancée par l'Obser‑
vatoire national de la société 
civile, permet de répertorier les 
donneurs de sang de façon régu‑
lière, notamment dans les 
wilayas disposant de centres 
anti‑cancer et connaissant une 
forte demande en plaquettes». 
Elle a ajouté que cette platefor‑
me numérique, qui comprend 
des données sur le nombre de 
donneurs de sang dans chaque 
wilaya, y compris leurs numéros 
de téléphone et leurs groupes 
sanguins, sera mise à la disposi‑
tion des services hospitaliers 

pour les contacter en cas de 
besoin. Mme Hamlaoui a, par 
ailleurs, fait savoir que le Crois‑
sant‑Rouge algérien (CRA) mène 
plusieurs actions de sensibilisa‑
tion au don de sang tout au long 
de l'année. Pourtant, a‑t‑elle dit, 
le nombre de donneurs reste 
«insuffisant», d'où la nécessité 
pour les acteurs de la société 
civile de participer à cette opé‑
ration. Concernant la campagne 
de don de sang, placée cette 
année sous le slogan «Donnez 
votre sang, sauvez des vies», elle 
a indiqué qu'elle était organisée 
par l'ONSC, en coordination avec 
le CRA, dans le cadre de la pro‑
motion de la culture du don de 
sang et de la consécration des 
valeurs de solidarité et de cohé‑
sion sociale. Le programme de 
cette campagne comprend plu‑
sieurs actions de sensibilisation 
à l'importance du don de sang, 
avec notamment la distribution 
de brochures mettant en avant 
les conditions et les bienfaits du 
don de sang.  
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L
es équipes de secours ont 
découvert samedi 14 juin 
de nouvelles victimes des 

graves inondations qui ont 
frappé la province du Cap‐
Oriental en Afrique du Sud 
plus tôt dans la semaine. Le 
ministre de la police, Senzo 
Mchunu, a fait état samedi 
d’un «bilan global dans la pro‐
vince atteignant 86» morts. 
Parmi les personnes mortes 
figurent au moins six enfants 
et trois adultes qui se trou‐
vaient dans un bus scolaire 
emporté par la crue. Par 
ailleurs, trois étudiants ont 
été secourus après s’être 
accrochés à des arbres, mais 
quatre autres étaient encore 
portés disparus samedi. Le 
président, Cyril Ramaphosa, 
s’est rendu vendredi dans 
cette province pauvre, attri‐
buant ce «désastre catastro‐
phique» au changement cli‐
matique. 
Il a précisé que les eaux de la 
crue avaient atteint plus de 4 
mètres de hauteur après que 
de fortes pluies et des vents 
violents ont frappé le Cap‐
Oriental. Des milliers de mai‐
sons, routes, écoles et établis‐
sements de santé sont recou‐
verts de boue après avoir été 
complètement submergés par 
les eaux. 
Les recherches se poursui‐
vent pour retrouver d’éven‐
tuels disparus. Les victimes 
vivaient en grande majorité 
dans des zones informelles, 
situées près des rivières. Les 

secouristes ont fait du porte‐
à‐porte pour rechercher des 
corps ou d’éventuels survi‐
vants, après que des per‐
sonnes se sont retrouvées 
piégées dans leurs maisons 
lorsque l’eau a déferlé durant 
la nuit. 
Des habitants ont réussi à se 
réfugier sur les toits, où ils ont 
attendu de longues heures 

avant d’être secourus. La 
neige et les fortes pluies sont 
courantes en hiver en Afrique 
du Sud, mais les zones 
côtières du pays ont été affec‐
tées par des conditions 
météorologiques «sans précé‐
dent», a déclaré Cyril Rama‐
phosa jeudi. 
Le Fonds vert pour le climat 
souligne que l’Afrique du Sud 

reste particulièrement expo‐
sée aux bouleversements cli‐
matiques, lesquels rendent 
les phénomènes météorolo‐
giques extrêmes plus fré‐
quents et plus intenses. Dans 
la foulée, ce nouvel épisode 
ravive le souvenir des inonda‐
tions de 2022 à Durban, qui 
avaient causé la mort de plus 
de 400 personnes. 

LES RECHERCHES SE POURSUIVENT 

86 morts dans des inondations 
en Afrique du Sud

Les recherches se poursuivent pour retrouver d’éventuels disparus. Les victimes vivaient en grande 
majorité dans des zones informelles, situées près des rivières. Des habitants ont dû passer la nuit sur 
les toits pour échapper à la montée soudaine des eaux dans la province du Cap-Oriental, frappée par 
des inondations meurtrières.

NAUFRAGE DE TROIS PIROGUES EN RDC 

26 nouveaux corps retrouvés 
Vingt‐six nouveaux corps ont 
été retrouvés samedi, trois 
jours après le naufrage de 
trois pirogues sur le lac Ntom‐
ba, dans le nord‐ouest de la 
République démocratique du 
Congo (RDC), où un premier 
bilan officiel faisait état de 40 
morts. Ce naufrage de «trois 
grandes pirogues attachées» a 
eu lieu mercredi sur le lac 
Ntomba (ou Tumba), dans la 
province forestière et encla‐

vée de l'Equateur. Vendredi, le 
ministre provincial de l'Inté‐
rieur, Crispin Mputu Molia, 
avait communiqué un bilan 
provisoire de 40 morts. 
«Ce matin (samedi), on a 
retrouvé 26 nouveaux corps 
dans les eaux du lac, dans la 
région de Bikoro où le naufra‐
ge a eu lieu. Plusieurs de ces 
corps sont en état de décom‐
position», a déclaré Dieu‐
Merci Akula, secrétaire de la 

coordination de la société 
civile provinciale, qui affirme 
s'être rendu dans la zone où le 
drame est survenu. 
Des équipes conjointes de la 
Croix‐Rouge de la RDC, sec‐
tion provinciale de l'Equateur, 
et du gouvernement provin‐
cial participent à la recherche 
et aux enterrements des 
corps. Sans s'exprimer sur le 
nombre des morts, le prési‐
dent provincial de la Croix‐

Rouge de la RDC, Kolomba 
Mampuya a affirmé que «les 
enterrements ont eu lieu 
jeudi, d'autres vendredi et 
d'autres encore aujourd'hui 
(samedi), car on a retrouvé 
quelques corps ce matin». 
Pour la Croix‐Rouge, samedi 
est le «dernier jour de 
recherches, 72 heures après le 
drame, il n'y aura plus espoir 
de retrouver les corps», a‐t‐il 
ajouté.

ETATS-UNIS 

Une élue locale tuée et un autre blessé 
dans le Minnesota 

Une élue locale du Minnesota et son mari 
ont été tués et un autre élu a été blessé 
samedi dans un «acte de violence poli‐
tique», a annoncé le gouverneur de cet 
Etat du nord des Etats‐Unis, Tim Walz, 
ajoutant que le suspect était en fuite et 
activement recherché. 
Melissa Hortman et son mari «ont été 
tués par des tirs tôt ce matin dans ce qui 
semble être un assassinat politiquement 
motivé», a déclaré Tim Walz lors d'une 
conférence de presse, ajoutant que 
«c'était un acte délibéré de violence poli‐
tique». Le président Donald Trump a 

dénoncé une «terrible» attaque, sa 
ministre de la Justice insistant sur le fait 
que «cette horrible violence politique ne 
sera pas tolérée». 
Les deux élus, tous deux démocrates, ont 
été la cible de tirs à leur domicile dans la 
banlieue nord de Minneapolis, a précisé 
la police. Le tireur a d'abord visé vers 
deux heures du matin le sénateur local 
John Hoffman et sa femme.  Tous deux 
«ont été touchés par de nombreux tirs», 
ont été opérés à l'hôpital, et «nous 
sommes raisonnablement optimistes sur 
le fait qu'ils vont survivre à cette tentati‐

ve d'assassinat», a encore déclaré le gou‐
verneur. 
Ensuite, vers 3H30 du matin, en allant 
vérifier, par précaution, le domicile de 
Melissa Hortman a proximité, la police 
est tombé sur le tireur, qui a «immédia‐
tement tiré sur eux», a déclaré à la pres‐
se Drew Evans, patron du bureau d'en‐
quête du Minnesota. «L'individu a réussi 
à s'échapper durant cet échange de tir», 
a‐t‐il ajouté. Melissa Hortman était une 
élue de la Chambre des représentants du 
Minnesota et en était son ancienne prési‐
dente.

VIOLENCESVIOLENCES 
ANTIANTI-IMMIGRÉSIMMIGRÉS 

ENEN IRLANDEIRLANDE DU NORDNORD 

Plus de 60 
policiers 
blessés 

Plus de 60 policiers ont été blessés 
en Irlande du Nord, où des manifes‑
tants étaient rassemblés sous des 
mots d'ordre hostiles aux immigrés, 
ont annoncé samedi les forces de 
l'ordre après une cinquième nuit de 
violences. «Plus de soixante agents 
ont été blessés en protégeant la 
communauté des troubles qui se 
poursuivent cette semaine», a indi‑
qué la police dans un communiqué. 
La police a utilisé un canon à eau 
vendredi pour contenir les violences 
à Portadown, à l'ouest de la capitale 
Belfast, ajoute le communiqué. 
Selon les médias locaux, des cock‑
tails molotov et des feux d'artifice 
ont été lancés sur la police anti‑
émeute pendant les troubles. Un 
hôtel a également été attaqué à New‑
townabbey, près de Belfast, dans le 
cadre d'un «crime de haine à moti‑
vation raciale», tandis qu'un véhicu‑
le de police a été endommagé à Lon‑
donderry, la deuxième ville de la 
région, a précisé la police. Trois 
nuits de violence avaient déjà frappé 
Ballymena, à quelque 48 kilomètres 
au nord‑ouest de Belfast. 
 

HAÏTIHAÏTI 

Au moins 
2 680 

personnes 
tuées dans 

des violences 
Les violences toujours plus étendues 
des gangs ont fait au moins 2 680 
personnes de janvier à mai, a indi‑
qué, vendredi 13 juin, le Haut‑Com‑
missaire aux droits de l’homme de 
l’Onu Volker Türk. Le pays, en proie 
à une crise humanitaire et humaine 
grave, est gangrené par des groupes 
armés qui sèment la terreur à Port‑
au‑Prince et dans ses environs. Alors 
que les gangs armés contrôlent au 
moins 85 % de la capitale Port‑au‑
Prince, le nombre de victimes ne 
cesse d’augmenter. Selon un com‑
muniqué du Haut‑Commissaire aux 
droits de l’homme de l’Onu Volker 
Türk, publié ce vendredi 13 juin 
2025, au moins 2 680 personnes ont 
été tuées dans les violences entre les 
mois de janvier et mai. «Je suis hor‑
rifié par la propagation toujours 
croissante des attaques de gangs et 
d’autres violations des droits de 
l’Homme au‑delà de la capitale», a 
déclaré Volker Türk dans un com‑
muniqué, ce vendredi 13 juin 2025. 
Un nombre record de près de 1,3 
million de personnes ont été forcées 
de fuir les violences des gangs en 
Haïti pour trouver refuge ailleurs 
dans le pays, une augmentation de 
24 % depuis décembre 2024», selon 
l’Organisation Internationale pour 
les Migrations (OIM). L’hôpital de 
Mirebalais, qui accueillait 800 
patients par jour dans le centre du 
pays, avait dû fermer début avril, à 
cause de l’aggravation de l’insécuri‑
té. Au même moment, le secrétaire 
général de l’ONU, Antonio Guterres, 
avait évoqué les «craintes d’un 
effondrement imminent de la pré‑
sence de l’État à Port‑au‑Prince» 
dans son rapport trimestriel.
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L
e jeune attaquant interna‐
tional algérien Amin Chia‐
kha ne manque de sollicita‐

tion ces derniers temps, lui qui 
est au tout début de sa carrière 
professionnelle, après avoir fait 
toutes ses classes au FC Copen‐
hague au Danemark. Le joueur 
qui a depuis rejoint la sélection 
nationale, sous l’impulsion de la 
FAF qui suivait son attentive‐
ment sa progression, est 
convoité au moins par deux for‐
mations qui ont montré leur 
intérêt à cette jeune pépite algé‐
rienne. 
Ainsi et selon les informations 
rapportées par le journaliste 
espagnol Pedro de Zarate, un 
émissaire du club catalan s’est 
récemment déplacé à Copen‐
hague pour engager des discus‐
sions concrètes avec la direc‐
tion du club danois. L’objectif 
est clair : s’attacher les services 
de Chiakha sous la forme d’un 
prêt avec option d’achat. Une 
formule qui permettrait à l’Es‐
panyol d’évaluer le joueur dans 
un contexte compétitif tout en 
gardant la main sur un potentiel 
transfert définitif. 
Le profil du buteur algérien, 
auteur de 7 réalisations en 27 
apparitions cette saison, colle 
parfaitement à la stratégie de 
l’Espanyol, qui souhaite rajeu‐
nir son effectif et intégrer des 
talents à fort potentiel. D’autant 
que Chiakha vient de boucler 
une saison remarquable, ponc‐
tuée d’un doublé Coupe‐Cham‐
pionnat avec Copenhague, ce 

qui renforce sa cote sur le mar‐
ché. Mais le club catalan n’est 
pas seul sur le coup. L’ASSE, en 
quête d’un successeur à Lucas 
Stassin, a également coché le 
nom de Chiakha. Le club stépha‐
nois voit en lui un profil similai‐
re à celui de l’attaquant belge, et 
un projet sportif centré sur les 
jeunes pourrait séduire l’inter‐
national algérien.  
 
EL MELALI, UN TRANSFERT 
AU ZAMALEK QUI TOMBE À 
L’EAU  
De son côté, et annoncé tout 
proche de s’engager avec le 
Zamalek SC ces derniers jours, 

Farid El Melali ne rejoindra 
finalement pas, du moins à 
court terme, le géant du Caire. 
Ce qui semblait être une oppor‐
tunité en or pour l’ailier algé‐
rien a pris une tournure inat‐
tendue. 
Il était censé qu'El Melali ait 
définitivement tourné la page 
du Angers SCO, où il a connu 
une saison 2024‐2025 correcte 
(34 matchs, 3 buts, 7 passes 
décisives). Son profil de joueur 
rapide et percutant sur les ailes 
avait attiré l’attention de plu‐
sieurs clubs, notamment du 
Zamalek, désireux de se renfor‐
cer offensivement cet été. Selon 

la presse égyptienne, un accord 
verbal semblait même avoir été 
trouvé entre le joueur et le club, 
autour d’un salaire estimé entre 
900 000 et 1 million de dollars 
annuels. La signature paraissait 
imminente, renforcée par le fait 
que Zamalek, dont l’interdiction 
de recrutement devrait être 
bientôt levée, avait fait d’El 
Melali l’une de ses pistes priori‐
taires pour animer son couloir 
gauche. 
Mais selon les informations 
publiées par le compte spéciali‐
sé @IncroyableSCO sur X, Farid 
El Melali aurait finalement 
décliné l’offre du club égyptien. 

Un véritable revirement de 
situation qui surprend d’autant 
plus que le joueur se retrouve 
actuellement sans club et sans 
offre concrète sur la table. 
Toujours selon la même source, 
le club d'Angers, qui souhaitait 
initialement prolonger le 
contrat de son ailier, observe 
désormais la situation avec 
attention. En interne, certains 
se demanderaient même si El 
Melali ne va pas tenter de reve‐
nir vers le club angevin, après 
avoir refusé ce qui semblait être 
une belle opportunité financiè‐
re et sportive. 

M. A. 

12 SPORTS National

CAN FÉMININE 

La sélection algérienne en stage à Oran 
La sélection algérienne féminine de foot‐
ball, effectuera un stage de préparation 
du 14 au 22 juin à Oran, en vue de la 13e 
édition de la Coupe d'Afrique des nations 
CAN‐2024 (décalée à 2025). 
Pour ce regroupement de 12 jours, le 
sélectionneur national Fardi Benstiti a 
retenu 26 joueuses dont quatre évoluent 
dans le championnat national. A la CAN 
2024 décalée à 2025 (5‐26 juillet), la 
sélection algérienne entamera la compé‐
tition le dimanche 6 juillet face au Bots‐
wana (20h00, heure algérienne), pour le 
compte de la 1re journée (Gr.B). Les 
joueuses du sélectionneur national, 
Farid Benstiti, enchaîneront contre leurs 
voisines tunisiennes, le jeudi 10 juillet, 
avant de boucler le premier tour en croi‐
sant le fer avec le Nigeria, le dimanche 13 
juillet. 12 pays prendront part à ce tour‐
noi continental prévu au Maroc, répartis 
en trois groupes de quatre équipes. Les 

deux premiers de chaque groupe, ainsi 
que les deux meilleurs troisièmes, se 
qualifieront pour les quarts de finale, 
prévus les 18 et 19 juillet. Les demi‐
finales se joueront le 22 juillet. Le match 
de classement est fixé, quant à lui, au 25 
juillet, suivi de la finale, programmée le 
26 juillet. Les coéquipières de Lina Bous‐
saha (Al‐Nassr/ Arabie saoudite), 
signent leur retour sur le plan continen‐
tal, après leur absence lors des deux der‐
nières éditions de la CAN. 
L'Algérie a validé son ticket pour la 
phase finale de la CAN‐2024 en 
décembre 2023, en battant en aller et 
retour le Burundi: 5‐1 puis 1‐0. Les deux 
manches se sont jouées au stade olym‐
pique du 5‐juillet d'Alger. 
  
LA LISTE DES JOUEUSES 
CONVOQUÉES: 
Chloé N'Gazi (O.Marseille‐FR), Lamia 

Lounas (ASE Alger Centre), Haleyi (JS 
Kabylie), Léa Abadou (US Orléans‐FR), 
Sofia Guellati (EA Guingamp‐FR), Ouassi‐
la Allouache (CF Akbou), Iman Chebel 
(Longuil CS‐CAN), Melina D'oria (Le 
Mans FC‐FR), Morgane Belkhiter (AS 
Saint Etienne‐FR), Roselène Khezami 
(O.Marseille), Ould Braham (FC Nantes‐ 
FR), Ines Belloumou (Malm? FF‐SUE), 
Melissa Bethi (FC Nantes‐FR), Lina Bous‐
saha (Al‐Nassr‐KSA), Hana Lina Boube‐
zari (Torenguppen FF‐SUE), Wissem 
Bouzid (Le Mans FC‐FR), Aicha Hami‐
deche (Abou Dhabi‐EAU), Ghoutia Habi‐
ba Kharchouni (FC Servette ‐SUI), Lina 
Khelif (Thonon Evian‐FR), Emma Smaali 
(RC Lens‐FR), Ines Boutaleb (FC Metz‐
FR), Morgane Ikene (US Saint Malo‐FR), 
Marine Dafeur (FC Fleury 91‐FR), Laura 
Taleb Muller (Thonon Evian‐FR), Naima 
Bouhani (Afak Relizane), Nihed Naili (AS 
Cannes‐FR). 

ESPAGNOL BARCELONE OU AS SAINT ETIENNE 

Pour qui jouera Chiakha ?

BASKET-BALL / SUPER-DIVISION 

 Le NB Staoueli sacré 
champion d'Algérie 

Le NB Staoueli a été sacré champion d'Algérie de la Super‐Divi‐
sion de basket‐ball (messieurs) de la saison, 2024‐2025, en 
battant le NA Husseïn‐Dey sur le score de (70‐59), mi‐temps 
(41‐33) en finale (retour) du tournoi des «AS'', disputée same‐
di à la Coupole du complexe olympique Mohamed‐Boudiaf à 
Alger. Les scores des quarts‐temps ont été comme suit (24‐14, 
17‐19, 17‐13 et 12‐13). Déjà vainqueur du match aller (69‐67), 
disputé hier vendredi, le NBS s'adjuge ainsi son troisième titre, 
après ceux de 2007 (ex‐DRBS) et 2022. Le nouveau champion 
d'Algérie drivé par l'ex‐international, Mohamed Yahia, succède 
au palmarès de l'épreuve au WO Boufarik, sacré en 2024. Les 
«Sang et Or» qui ont atteint cette ultime étape de la compéti‐
tion aux dépens du WO Boufarik, courent toujours après le pre‐

mier titre de champion d'Algérie de leur histoire. Le NBS aura 
l'occasion de viser le doublé en disputant prochainement la 
finale de la Coupe d'Algérie face à l'USM Alger.

VOLLEY-BALL/COUPE 
D'ALGÉRIE (DAMES) 

Le NC Béjaia remporte 
son 4e trophée 

Le NC Bejaia s'est adjugé sa 4e Coupe 
d'Algérie de volley‐ball (seniors‐
dames) en battant l'U.Ben‐Aknoun sur 
le score de (3 sets à 0: 25‐20, 25‐7, et 
28‐26), en finale disputée samedi à 
l'Arena de Jijel. Le NCB sacré du titre de 
champion d'Algérie de la saison‐
2024/25, s'assure son second doublé 
dans l'histoire du club, après celui réus‐
si en 2004. Devant un public nombreux, 
la formation du NCB, drivée par le 
coach Hafid Moula, n'a pas eu la partie 
facile durant le 1er set (25‐20), face à 
une équipe de l'UBA volontaire à sou‐
hait et renforcée par les deux sénéga‐
laises Walo Aissatou Walo et Donde 
Khadidiatou. Par la suite, les parte‐
naires de Soualem ont dominé les 
débats en remportant facilement le 
second set (25‐7), avant que les 
joueuses de Ben‐Aknoun ne se rebiffent 
et reviennent en force lors du 3e set, en 
menant jusqu'au 23‐18, mais c'était 
sans compter sur le retour en force des 
joueuses du NCB, qui leur a permis 
d'arracher la victoire sur le fil (28‐26), 
terminant ainsi la saison en beauté, 
sans concéder la moindre défaite dans 
les deux compétitions (Championnat et 
Coupe). Les Bougiotes du NCB succè‐
dent au palmarès de l'épreuve à leurs 
homologues du MBB détentrices du 
trophée en 2024 face au RC Bejaia (3‐
0). Le NCB remporte ainsi, après 18 ans 
d'attente, sa quatrième Coupe d'Algérie 
après celles de (2004, 2006 et 2007), 
perpétuant ainsi la nette domination de 
la ville de Bejaia dans cette discipline, 
avec ses voisins de l'ASW Béjaia et du 
MB Béjaia.  
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U
n stade finalement quasi‐
plein, mais zéro but à l'ar‐
rivée: le match d'ouvertu‐

re du Mondial des clubs, entre 
l'Inter Miami et l'équipe égyp‐
tienne d'Al Ahly, a accouché 
d'un résultat nul, malgré les 
efforts de Lionel Messi qui a 
touché du bois, samedi. Il n'aura 
manqué qu'un but pour donner 
un peu plus de clinquant à cette 
affiche pour le moins exotique, 
censée symboliser la mondiali‐
sation du football voulue par le 
patron de la Fifa Gianni Infanti‐
no, persuadé que cette compéti‐
tion élargie à 32 clubs «va 
ouvrir une nouvelle ère», selon 
ses mots à l'AFP jeudi. L'avenir 
le dira. Mais pour cette premiè‐
re, dans la moiteur de Miami, 
s'il y en a un qui a tout fait pour 
assurer le spectacle, c'est Messi. 
On imagine qu'à 37 ans, il dis‐
pute sa première et probable‐
ment déjà sa dernière Coupe du 
monde des clubs dans cette 
nouvelle formule. L'astre argen‐
tin, au geste toujours juste, a 
ainsi bien cru débloquer la 
situation sur un coup franc à 
l'heure de jeu, qui a fait trem‐
bler les filets après avoir 
embrassé le poteau, mais du 
mauvais côté. Au grand dam des 
fans de l'Inter qui ont exulté sur 
le coup avant que la déception 
ne les gagne. Ils y ont encore cru 
très fort, à six minutes de la fin 
du temps réglementaire, quand 
il a délicieusement déposé son 
centre sur la tête piquée de 
l'Haïtien Fafa Picault qui venait 
d'entrer en jeu, mais Mohamed 
El Shenawy a repoussé la tenta‐
tive d'une claquette. Et pour 
finir, le gardien égyptien a enco‐

re joué les sauveurs en repous‐
sant sur le haut de sa transver‐
sale un centre‐tir enroulé de «la 
pulga» (la puce), lors du temps 
additionnel, tandis que Maximi‐
liano Falcon ratait le cadre sur 
un ultime centre. 
 
CHACUN SA PÉRIODE 
«C'est admirable l'amour qu'a 
Messi pour le football», a tenu à 
dire son entraîneur Javier 
Mascherano, ajoutant, dans un 
même élan positif: «je suis 
content de ce que l'équipe a fait 
aujourd'hui, on a montré une 
bonne image». Mais il y avait 
quand même de quoi nourrir de 
la frustration côté Inter, après 
une seconde période largement 
à son avantage, qui a contrasté 
avec la première dominée par 

Al Ahly. Dans un scénario inver‐
sé, c'est en effet le gardien 
Oscar Ustari qui a d'abord été 
déterminant, en repoussant 
toutes les tentatives, dont un tir 
à bout portant dans la surface 
d'Emam Ashour (8e), une tête 
du stoppeur Achraf Dari (38e) 
et surtout un penalty de l'atta‐
quant Mahmoud Hassan, sur‐
nommé Trézéguet, (42e). 
«Oscar nous a maintenus en vie 
en première période», a souli‐
gné Mascherano à propos de 
son compatriote, désigné 
joueur du match. Malgré de 
bonnes intentions de chaque 
côté donc, le spectacle n'a pas 
vraiment été total et le niveau 
de jeu a même parfois laissé 
franchement à désirer, l'entraî‐
neur d'Al Ahly José Riveiro rete‐

nant «les erreurs» commises 
par ses joueurs «qui ont gâché 
un bon nombre d'occasions de 
faire basculer le match». Mais 
pour la Fifa l'essentiel était 
ailleurs... dans les tribunes 
qu'elle craignait de voir trop 
peu remplies. Une image qui 
aurait fait tache pour le lance‐
ment de sa nouvelle compéti‐
tion par ailleurs critiquée, 
notamment en raison de la sur‐
charge calendaire qu'elle impo‐
se aux joueurs, au bout d'une 
saison déjà éprouvante. Il n'en a 
rien été donc, puisque 60.927 
personnes étaient présentes, 
faisant régner une ambiance 
bon enfant dans les tribunes, 
autant garnies, sinon plus, de 
maillots rouges d'Al Ahly que de 
roses de l'Inter. 

FIFA 

Le montant du prize money fixé 
En participant à la compétition, tous les 
clubs engagés toucheront de belles 
sommes, ainsi que des bonus en cas de 
beau parcours. La FIFA n’a pas lésiné sur 
les moyens pour motiver les partici‐
pants lors de la première édition. 
Au total, pas moins de 874.565.000 
euros seront distribués aux clubs pour la 
Coupe du monde des clubs 2025. En dol‐
lars, cela équivaut à un milliard tout 
rond. C’est tout simplement la plus gros‐
se dotation jamais attribuée à une com‐
pétition avec une phase de groupes et 

une phase à élimination directe. 
Pour le vainqueur, s’il s’agit d’un club 
européen bien coté, il touchera 109 mil‐
lions d’euros. Il faut prendre en compte 
la somme liée à la participation (critères 
géographiques, sportifs et commer‐
ciaux) et celle concernant la performan‐
ce sportive durant la compétition. 
 
VOICI LES MONTANTS FIXES 
DISTRIBUÉS À CHAQUE CLUB PAR 
LA FIFA : 
Europe : entre 11,2 et 33,4 millions d’eu‐

ros Amérique du Sud : 13,3 millions 
d’euros 
Amérique du Nord, centrale et Caraïbes : 
8,35 millions d’euros 
Asie : 8,35 millions d’euros 
Afrique : 8,35 millions d’euros 
Océanie : 3,13 millions d’euros 
 
DOTATION LIÉE 
À LA PERFORMANCE 
Évidemment, les résultats lors de la 
compétition ont un impact sur les prix 
reçus. Pour chaque victoire en phase de 

groupe, chaque club touchera 2 millions 
de dollars (1,75 millions d’euros). Pour 
un match nul, ce sera 1 million d’euros 
(874.565 euros). Après la phase de 
groupes, les montants sont les suivants : 
Qualification en 8es de finale : 6,56 mil‐
lions d’euros 
Qualification en quarts de finale : 11,48 
millions d’euros 
Qualification en demi‐finales : 18,37 mil‐
lions d’euros 
Finaliste : 26,24 millions d’euros 
Vainqueur : 34,98 millions d’euros 

MONDIAL DES CLUBS 

Inter Miami et Al Ahly 
dos à dos 

SAHARA OCCIDENTAL  

O MARSEILLE 

L’Anglais CJ Egan-Riley deuxième recrue 
Ce samedi, l’Olympique de Marseille a 
annoncé l’arrivée du défenseur central 
anglais Conrad Jaden Egan‐Riley, qui 
était en fin de contrat avec Burnley, club 
de deuxième division anglaise, 2e recrue 
de l’été destinée à renforcer sa défense. 
«Le défenseur, international Espoirs 
anglais de 22 ans, s’est engagé avec le 
club olympien après le succès de sa visi‐
te médicale», écrit le club phocéen dans 
son communiqué qui n’a pas souhaité 
préciser pour combien de temps il s’en‐
gageait. Décrit comme «solide et habile 
relanceur», il est «polyvalent et capable 
d’évoluer aussi bien dans l’axe que sur le 
flanc droit de la défense», relève le club 

après une saison où sa défense s’est sou‐
vent montrée fébrile. Egan‐Riley est 
donc la deuxième recrue estivale de 
l’OM après le milieu de terrain Angel 
Gomes, Anglais lui‐aussi. Marseille avait 
en effet annoncé mercredi avoir trouvé 
un accord pour la venue de l’ancien Lil‐
lois, également en fin de contrat. Le mer‐
cato d’été ouvre officiellement lundi en 
France, après une première fenêtre de 
dix jours entre le 1er et le 10 juin, liée à 
la Coupe du Monde des Clubs. Egan‐
Riley participe actuellement à l’Euro‐
Espoirs avec l’équipe d’Angleterre. La 
saison dernière à Burnley, qui jouera 
cette saison en Premier League, il for‐

mait une charnière très imperméable 
(16 buts encaissés en 44 journées) avec 
le Français Maxime Estève. Formé à 
Manchester City, il participera la saison 
prochaine à la Ligue des champions avec 
l’OM. 
 
CONCURRENCE SUR LE DOSSIER 
AYMERIC LAPORTE 
Fenerbahçe veut remodeler son arrière‐
garde. Et Aymeric Laporte pourrait faire 
partie du projet. En plus de Kyle Walker, 
en fin de contrat avec Manchester City 
(prêté à l'AC Milan), le défenseur central 
espagnol semble faire partie des priori‐
tés du club turc. Arrivé à Al‐Nassr, en 

Arabie saoudite, à l'été 2023, l'Espagnol 
pourrait quitter le club saoudien dans 
les prochaines semaines, un an avant la 
fin de son contrat prévu en juin 2026. 
C'est le média turc Fotomac qui a révélé 
l'information, précisant même que c'est 
Aymeric Laporte lui‐même qui souhaite‐
rait quitter son écurie actuelle. Aymeric 
Laporte est aussi dans le viseur de 
l'Olympique de Marseille. Le club d'Al‐
Nassr ne semble toutefois pas disposé à 
libérer son joueur facilement. Il récla‐
merait 27 millions d'euros pour la der‐
nière année du contrat de l'international 
espagnol. Une position qui pourrait 
compliquer la mission olympienne. 

BAYERN MUNICH 

Tel rejoint 
Tottenham 

définitivement 
Le dossier Mathys Tel est 
sur le point de trouver une 
issue positive. Le Bayern 
Munich et Tottenham sont 
proches d'un accord pour le 
transfert définitif du joueur 
de 20 ans, prêté chez les 
Spurs lors des six derniers 
mois. L'international espoir 
devrait s'engager jusqu'en 
2031 contre 35 millions 
d'euros. Une bonne nouvel‑
le pour les Bavarois, qui 
doivent désormais s'activer 
pour recruter sur le plan 
offensif après les départs 
de Leroy Sané et Thomas 
Müller. 
Arrivé lors du mercato esti‑
val 2022 en Bavière, 
Mathys Tel n'est pas parve‑
nu à s'imposer comme un 
titulaire aux yeux de Vin‑
cent Kompany (14 matchs 
toutes compétitions 
confondues entre août et 
janvier, dont quatre titula‑
risations). «Le temps de jeu 
n’a pas été à la hauteur de 
nos espérances. Il n’est pas 
vraiment entré dans le 
rythme et s’est peut‑être 
mis un peu trop de pression 
pendant les quelques 
minutes qu’il a eues», avait 
avancé Christoph Freund, le 
directeur sportif du Bayern, 
pour expliquer cet échec. 
En Angleterre, Mathys Tel a 
retrouvé du temps de jeu 
avec les Spurs sous les 
ordres d'Ange Postecoglou. 
Il a disputé 20 matchs, dont 
13 en Premier League. L'in‑
ternational espoir a égale‑
ment participé à la cam‑
pagne européenne de Tot‑
tenham, sacré en Ligue 
Europa face à Manchester 
United.
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Ali Maâchi, l’artiste tombé pour l’Algérie 

Le 8 juin 1958, le chanteur Ali Maâchi 
était exécuté par l’armée coloniale fran‐
çaise à Tiaret. Soixante‐sept ans après sa 
mort, son nom reste associé à la chanson 
patriotique algérienne et à l’engagement 
artistique au service de la libération 
nationale. À travers ses paroles et ses 
compositions, il a incarné la voix d’un 
peuple en lutte contre la colonisation. 
Ali Maâchi est né le 12 août 1927 à Tia‐
ret, dans une famille modeste. Il quitte 
l’école très jeune pour aider son père 
dans les travaux agricoles. Très tôt, il est 
confronté aux injustices imposées aux 
Algériens par le système colonial. Ces 
humiliations quotidiennes nourrissent 
sa conscience politique et forgent son 
attachement à l’idée d’une Algérie libre. 
À un peu plus de vingt ans, il est convo‐
qué pour effectuer son service militaire. 
Il est envoyé à Bizerte, en Tunisie, dans 
une base française. Il y reçoit une forma‐
tion technique qui lui permet, à son 
retour, d’être recruté comme technicien 
à la radio. Ce poste lui donne l’occasion 
de se rapprocher des milieux culturels et 
artistiques. Il y apprend les bases de la 

musique et se perfectionne rapidement. 
En 1953, il fonde à Tiaret son propre 
orchestre. Il le nomme Safir Ettarab, 
«l’Ambassadeur de la chanson». Ce grou‐
pe a pour objectif de faire entendre une 
musique algérienne engagée, enracinée 
dans la culture populaire mais tournée 
vers un message clair : le refus de l’occu‐
pation coloniale. Les musiciens de l’or‐
chestre portent des tenues aux couleurs 
du drapeau national. Leur répertoire est 
entièrement composé de chansons 
patriotiques, écrites et interprétées par 
Maâchi. 
En 1956, il enregistre Angham El Djazaïr, 
une œuvre centrale dans sa carrière. Elle 
rassemble plusieurs styles musicaux du 
patrimoine algérien. La mélodie est tra‐
vaillée, les paroles sont précises et puis‐
santes. Le texte affirme l’unité du peuple 
algérien et la richesse de sa culture. Cette 
chanson, comme d’autres qu’il compose 
à la même époque, s’oppose directement 
à la politique de dépersonnalisation cul‐
turelle menée par l’administration colo‐
niale. Parmi les autres titres composés et 
interprétés par Ali Maâchi, on peut citer 

Taht samae El Djazaïr, El Babour, Mazal 
âalik en’khemmem, Essayf wassal, Ya 
salam âala el banet ou encore W’sayet el 
goumri. Toutes ces chansons transmet‐
tent un message clair de résistance, 
d’identité et d’attachement à la terre 
algérienne. Dès le début de la guerre de 
libération, Maâchi et son orchestre rejoi‐
gnent le maquis. Plusieurs membres de 
Safir Ettarab participent directement à la 
lutte armée. Mokhtar Okacha et Larbi 
Hachemi Oueld El Garde meurent au 
combat. Mostefa Belarbi, violoniste du 
groupe, est arrêté en 1957. Il est longue‐
ment torturé. D’autres musiciens, 
comme le jeune percussionniste Zekri 
Moulay, ainsi que Mekki Benaouda et 
Abdeslem Mustapha, rejoignent eux 
aussi les rangs de l’ALN. Le 8 juin 1958, 
Ali Maâchi est arrêté par les soldats fran‐
çais. Des armes et des explosifs sont 
découverts dans sa maison. Il est torturé 
avec deux compagnons, dont Mohamed 
Djahlane. Ils sont ensuite exécutés. Leurs 
corps sont suspendus à des poteaux sur 
la place publique de Tiaret. Cette mise en 
scène vise à intimider la population. Elle 

s’inscrit dans les pratiques violentes et 
humiliantes de l’armée coloniale à cette 
époque. Ali Maâchi n’a pas eu le temps de 
voir l’indépendance de son pays. Mais 
son œuvre, son engagement et son par‐
cours ont marqué la mémoire nationale. 
Il est considéré comme l’un des premiers 
artistes martyrs de la Révolution algé‐
rienne. En 1997, les autorités algé‐
riennes décident de faire du 8 juin la 
Journée nationale de l’artiste, en hom‐
mage à sa mémoire. En 2006, un Prix 
national Ali‐Maâchi du Président de la 
République est créé. Il récompense 
chaque année les meilleures créations 
artistiques de jeunes talents dans les 
domaines de la musique, du théâtre, des 
arts visuels et de la littérature. Le nom 
d’Ali Maâchi reste lié à une période de 
grande intensité politique et culturelle. 
Son parcours témoigne d’une génération 
d’artistes qui ont fait le choix du sacrifi‐
ce, non seulement par les armes, mais 
aussi par la culture, en affirmant l’identi‐
té d’un peuple colonisé en quête de liber‐
té. 

S. T.

Samy Terki 
 

C
réé en hommage au jeune 
poète et militant Ali Maâ‐
chi, assassiné par l’armée 

coloniale française en juin 
1958, ce prix vise à valoriser les 
talents émergents dans divers 
domaines de la création artis‐
tique : la nouvelle, le roman, la 
poésie, l’écriture dramatique, la 
musique et les arts plastiques. Il 
récompense chaque année les 
jeunes créateurs les plus pro‐
metteurs, en leur offrant recon‐
naissance, visibilité et accompa‐
gnement. Dans la catégorie de la 
nouvelle, le premier prix a été 
décerné à Abderrazak Abbas, 
qui a salué un prix «créatif et 
symbolique», mettant à l’hon‐
neur les jeunes talents et por‐
tant le nom d’un «martyr de la 
culture et de la liberté». Il a rap‐
pelé qu’Ali Maâchi avait com‐
battu le colonialisme avec sa 
plume et son luth, et que ce prix 
représentait donc une double 
reconnaissance, artistique et 
patriotique. Le troisième prix 
dans cette même catégorie a été 
attribué à Nabil Ben Dahou, 
pour son texte El Wadjh el akhir 
li Shahrazed (Le dernier visage 
de Shéhérazade). Il a exprimé sa 
fierté de figurer parmi les lau‐
réats d’un prix placé sous le 
haut patronage du président de 
la République. Il a aussi insisté 
sur l’importance de l’accompa‐
gnement de l’État dans le 
domaine culturel, estimant que 
cela incite les artistes à repré‐
senter l’Algérie avec dignité, où 
qu’ils soient. Dans la catégorie 
écriture dramaturgique, Mes‐
saoud Atma, jeune diplômé de 
l’Institut supérieur des métiers 
des arts du spectacle (ISMAS) 
de Bordj El‐Kiffan, a reçu le troi‐
sième prix pour sa pièce Law‐
hat ed’Dem (La Toile de sang). Il 

a déclaré que cette distinction 
représentait pour lui «un grand 
pas» dans son parcours d’écri‐
vain dramatique. Pour lui, le 
prix Ali‐Maâchi est un objectif 
noble, un repère pour tout 
jeune créateur algérien. 
Du côté du roman, c’est Khawla 
Houasnia qui a décroché le troi‐
sième prix. Elle a déclaré avoir 
ressenti une joie profonde à 
voir son travail reconnu par un 
jury national. Elle considère 
cette reconnaissance comme 
une évaluation positive de son 
effort, qui l’encourage à persé‐
vérer et à continuer à écrire. 
Elle a souligné que ce prix ren‐
forçait sa confiance en elle. 
En poésie, Akli Aït Boussaâd a 
obtenu le deuxième prix pour 
son recueil écrit en langue ama‐
zighe. Il a exprimé une grande 

joie et a parlé de sa passion 
pour cette voie artistique qu’il a 
choisie de suivre avec engage‐
ment. Il voit dans cette consé‐
cration une forme d’encourage‐
ment et une validation de son 
travail dans la langue de ses 
ancêtres. Toujours en poésie, 
Fatma Zohra Boudène, lauréate 
du troisième prix, a insisté sur 
l’importance du prix Ali‐Maâchi 
pour les jeunes auteurs. Elle a 
souligné que cette reconnais‐
sance les incite à innover et leur 
fait prendre conscience de leur 
responsabilité envers leur pays. 
Elle a aussi annoncé que son 
manuscrit Siratou El Maraa El 
Mawja (La Biographie de la 
femme vague) serait édité pro‐
chainement par le ministère de 
la Culture et des Arts, comme 
prévu pour les œuvres primées. 

Dans la catégorie musique, 
Mohamed Ramzi Ben Harrath, 
diplômé de l’Institut national 
supérieur de musique «Moha‐
med‐Faouzi» en 2024, a été dis‐
tingué pour sa composition 
Alam wa amal (Douleur et 
espoir). Il a exprimé son ambi‐
tion de transformer cette œuvre 
en opéra. Il souhaite aussi déve‐
lopper d’autres projets musi‐
caux inspirés par les aspirations 
de la jeunesse algérienne. 
Le Prix Ali‐Maâchi ne se limite 
pas à une récompense. Il consti‐
tue pour beaucoup un acte de 
reconnaissance publique et offi‐
cielle qui donne du sens aux 
efforts fournis par ces jeunes 
créateurs, souvent dans des 
conditions difficiles. Il leur per‐
met d’accéder à des opportuni‐
tés professionnelles, à des édi‐

tions, à une meilleure visibilité 
dans les médias et parfois à un 
accompagnement de l’État. 
La cérémonie a été marquée par 
une ambiance solennelle mais 
chaleureuse. Plusieurs figures 
du monde artistique et culturel 
ont salué la qualité des œuvres 
récompensées cette année et 
encouragé les jeunes à persévé‐
rer dans leur démarche créati‐
ve. En clôturant la cérémonie, le 
Premier ministre a rappelé l’im‐
portance de soutenir les jeunes 
talents pour construire une 
Algérie nouvelle, ouverte, ambi‐
tieuse et fière de sa culture. Il a 
également insisté sur la place 
centrale de l’art et de la création 
dans la construction de l’identi‐
té nationale et dans le rayonne‐
ment de l’Algérie à l’internatio‐
nal. S. T.

UNE LISTE DES LAURÉATS RICHE ET VARIÉE 

Le prix Ali-Maâchi met les jeunes 
talents à l’honneur

La cérémonie de remise du Prix du Président de la République pour les jeunes créateurs «Ali-Maâchi» s’est tenue ce samedi 14 juin au 
Centre international des conférences «Abdelatif-Rahal» à Alger, à l’occasion de la Journée nationale de l’artiste. Présidée par le Premier 
ministre Nadir Larbaoui, représentant du président Abdelmadjid Tebboune, l’événement a rassemblé plusieurs membres du 
gouvernement ainsi qu’un grand nombre d’artistes, écrivains, musiciens, dramaturges et acteurs du monde culturel.

RÉCOLTE 
EXCEPTIONNELLE 
ET PARI RÉUSSI 
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Le demi‐fondiste algérien Djamel Sed‐
jati a décroché la deuxième place sur le 
800 mètres de la septième étape de la 
Ligue de diamant d'athlétisme, dispu‐
tée dimanche après‐midi à Stockholm 
(Suède), avec un chrono de 1:42.27, au 
moment où son compatriote Slimane 
Moula s'est contenté de la 5e place, en 
1:42.77. La course a été remportée par 
le Kenyan Emmanuel Wanyonyi en 
1:41.95, alors que le podium a été com‐

plété par l'Américain Josh Hoey (3e en 
1:42.43). Malgré la victoire, Wanyonyi 
et Sedjati ont été déçus de ne pas avoir 
réussi à battre le record du meeting, 
détenu par le Danois Wilson Kipketer 
depuis le 7 juillet 1997, avec un chrono 
de 1:41.73. Pourtant, le lièvre polonais 
Patryk Sieradzki avait relativement 
bien fait son travail, en donnant un bon 
tempo pendant les 400 premiers 
mètres de cette course. L'étape de 

Stockholm a été précédée de celle 
d'Oslo (Norvège), marquée par la par‐
ticipation de deux Algériens : Sedjati 
sur 800 mètres et Yasser Mohamed 
Tahar Triki au triple saut. Médaillé de 
bronze aux Jeux olympiques de Paris 
2024, Sedjati avait bouclé la distance 
en 1:43.06, terminant derrière l'Espa‐
gnol Mohamed Attaoui (1:42.90) et le 
Kenyan Emmanuel Wanyonyi, vain‐
queur en 1:42.78.

l Oran

21°
l Alger 20°
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SORTIE DE LA 12ᵉ PROMOTION 
DE L'ÉCOLE SUPÉRIEURE DES 
TROUPES SPÉCIALES 
Le général‐major Omar Tlemçani, com‐
mandant de la 4ᵉ région militaire (RM), a 
présidé, dimanche, les cérémonies de remi‐
se des diplômes aux élèves de la 12ᵉ pro‐
motion de l'école supérieure des troupes 
spéciales (ESTS) ''Chahid Mustapha‐Khod‐
ja, dit Si Ali'', de Biskra. Le commandant de 
la 4ᵉ RM a passé en revue les carrés consti‐
tués par les élèves des promotions sor‐
tantes, impeccablement alignés après avoir 
prêté serment et effectué le rituel de la 
remise des drapeaux, avant d’honorer les 
meilleurs élèves à qui il a remis les grades 
et les diplômes et donné son accord pour la 
baptisation de ces promotions du nom du 
moudjahid décédé Mahmoud Nasri. Le 
général‐major Tlemçani a inspecté, à cette 
occasion, les locaux de l’école, recevant des 
explications sur les activités de formation, 
culturelles et sportives dispensées au 
cours de l'année académique 2024‐2025. 
Le commandant de l'école, le général 
Kamel Hadji, a souligné, dans son allocu‐
tion, qu’il s’agit‐là du ''couronnement de la 
formation reçue par les cadres de l'armée 
nationale populaire (ANP), en particulier 
ceux du corps des troupes spéciales qui 
n'ont pas cessé de fournir à notre armée 
des promotions ayant bénéficié d'une for‐
mation de qualité qui les habilite à accom‐
plir avec compétence et une grande aptitu‐
de au combat les missions qui leur sont 
dévolues''.   

 

BOEING PRÉVOIT UNE FLOTTE 
COMMERCIALE MONDIALE DE 
MOINS DE 50.000 AVIONS EN 
2044 
La flotte commerciale mondiale devrait 
être composée d'un peu moins de 50.000 
avions en 2044, dont près de 44.000 fabri‐
qués d'ici là, selon les prévisions du 
constructeur américain Boeing, qui l'a légè‐
rement revue à la baisse par rapport à l'an‐
née précédente. Les problèmes d'approvi‐
sionnement "ont joué un petit rôle dans 
notre légère réduction des livraisons au 
cours des vingt prochaines années", a 
reconnu Darren Hulst, vice‐président de 
Boeing chargé du marketing de la branche 
aviation commerciale (BCA), lors d'une 
présentation à la presse mardi, avant le 
crash d'un 787 Dreamliner d'Air India. 
L'avionneur publie depuis 1961 un Com‐
mercial Market Outlook (CMO), des prévi‐
sions à vingt ans, en amont des grands 
salons aéronautiques du Bourget (France) 
et de Farnborough (Royaume‐Uni), qui 
alternent chaque année. "Redémarrer la 
chaîne d'approvisionnement (après la pan‐
démie de Covid‐19) s'est révélé être plus 
difficile que la reprise du trafic" aérien, a 
ajouté M. Hulst, estimant le déficit actuel 
d'avions neufs entre 1.500 et 2.000 pour 
répondre à la demande existante. Selon lui, 
ce n'est que "vers la fin de la décennie" 
actuelle que les usines devraient parvenir à 
produire au rythme nécessaire pour satis‐
faire cet appétit. A ce stade, les carnets de 
commande des deux grands constructeurs 
‐ Boeing et son rival européen Airbus ‐ affi‐
chant complet au moins jusqu'au début de 
la prochaine décennie, "ce déficit continue 
de se creuser".

l

FOOTBALL 

 La FAF définit les modalités d'accession 
et de relégation de la saison 2025‑2026 

L'instance fédérale a adopté, 
lors de la réunion de son 
bureau fédéral tenue le 31 
mai 2025 à Oran, une série 
de modifications relatives 
aux mécanismes d'accession 
et de relégation entre les dif‐
férents niveaux de compéti‐
tion. Ces mesures entreront 
en vigueur à la fin de la sai‐
son 2025‐2026. En Ligue 1 
professionnelle, trois clubs 
seront relégués en fin de sai‐
son (les équipes classées 
14ᵉ, 15ᵉ et 16ᵉ), conformé‐
ment à la nouvelle version 
du règlement du football 
professionnel approuvée le 
30 avril 2025, remplaçant 
l'ancien système de deux 
relégations. Trois clubs accé‐
deront à la Ligue 1 depuis la 
Ligue 2 amateur. Les deux 
premiers de chacun des 
groupes "Centre‐Est" et 
"Centre‐Ouest" seront pro‐
mus directement, tandis que 
le troisième ticket sera attri‐
bué à l'issue d'un tournoi de 
promotion. "Ce mini‐tournoi 
réunira les équipes classées 
2e et 3e de chaque groupe, 
opposées en demi‐finales 
croisées, suivies d'une finale 
entre les vainqueurs. Les 
rencontres se joueront sur 

terrain neutre, sans prolon‐
gation, et seront départa‐
gées aux tirs au but en cas 
d'égalité", précise la même 
source. Par ailleurs, les clubs 
classés aux 14e, 15e et 16e 
places de chaque groupe de 
la Ligue 2 amateur seront 
relégués vers le champion‐
nat interrégions. Dans le 
troisième palier (interré‐
gions), les clubs terminant 
premiers des six groupes du 
championnat accéderont en 

Ligue 2 amateur. À l'inverse, 
trois clubs (classés 14ᵉ, 15ᵉ 
et 16ᵉ) par groupe seront 
relégués vers les champion‐
nats régionaux. La structura‐
tion future des groupes 
interrégions (Est, Centre‐
Est, Centre‐Ouest, Ouest) 
sera ajustée en intégrant les 
champions des ligues régio‐
nales (Annaba, Constantine, 
Batna, Alger, Blida, Oran, 
Saïda), ainsi que les 
meilleurs deuxièmes, selon 

les places disponibles, pour 
constituer quatre groupes 
de 16 équipes, conformé‐
ment à l'article 69 du règle‐
ment des compétitions ama‐
teurs. Enfin, les modalités 
d'accession/relégation entre 
les groupes Sud‐Est et Sud‐
Ouest du championnat inter‐
régions et les ligues régio‐
nales de Béchar et Ouargla 
ont également été précisées 
afin d'assurer un effectif de 
16 clubs par groupe.

La Fédération algérienne de football (FAF) a défini les modalités d'accession et de relégation pour la 
saison 2025-2026 des différents paliers de compétition, selon une circulaire adressée ce dimanche aux 

différentes ligues.

LIGUE DE DIAMANT 2025 
DJAMEL SEDJATI DÉCROCHE LA 2E PLACE SUR LE 800 MÈTRES   

FRANCE : LA DISSOLUTION DE  LA JEUNE GARDE  CORRESPOND  
À L'AGENDA POLITIQUE DE RETAILLEAU 
Le fondateur du groupe La Jeune Garde, 
Raphael Arnault, a estimé que la disso‐
lution par le gouvernement français de 
ce collectif antifasciste correspondait à 
l'agenda politique raciste du ministre 
de l'Intérieur, Bruno Retailleau. 
Retailleau avait annoncé dans un 
même post sur les réseaux sociaux la 
dissolution, le 12 juin, de La Jeune 
Garde et du groupe d'ultra‐droite 
"Lyon populaire", un groupuscule néo‐
nazi connu pour son extrême violence. 
Cette décision "correspond parfaite‐
ment à l'agenda politique raciste du 
ministre de l'Intérieur qui fait de plus 
en plus de passes décisives à l'extrême 
droite", a déploré Raphael Arnault 
dans un entretien accordé au quotidien 
français en ligne Médiapart. Dénonçant 

une "absurdité politique", le fondateur 
de La Jeune Garde, qui est également 
député du parti La France insoumise 
(LFI), a expliqué que le geste de Bru‐
neau Retailleau met sur la même échel‐
le le niveau de dangerosité de groupus‐
cules néonazis et des mouvements 
antifascistes.  
"De ce point de vue, c'est affreux. Des 
membres de «Lyon populaire» ont été 
visés pour avoir mené des attaques 
ultraviolentes, notamment avec des 
coups de couteau. Nous mettre sur le 
même plan, c'est vraiment fou politi‐
quement", s'est‐il indigné. Le député 
s'est d'ailleurs offusqué du fait que la 
dissolution de La Jeune Garde inter‐
vient suite à une demande de groupus‐
cules néonazis, reprise par leurs amis 

du parti du Rassemblement national 
(extrême droite). "C'est après que des 
groupuscules néonazis ont demandé la 
dissolution de «La Jeune Garde», 
demande reprise évidemment par 
leurs amis du Rassemblement national, 
que le ministre de l'Intérieur a répondu 
favorablement à la demande d'un 
député du RN", a‐t‐il précisé. Interrogé 
sur les intentions du ministre de l'Inté‐
rieur après cette dissolution qui inter‐
vient peu après un crime raciste perpé‐
tré par un adepte du RN dans une com‐
mune du sud de la France et au moment 
où plusieurs agressions commises par 
des groupuscules néonazis ont été 
recensées, le député insoumis a dépeint 
"une situation politique qui s'aggrave 
de jour en jour".


